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SHE1MÎR00KE. P.Q., VENDREDI. Il AVRIL 11)0 .>

IPOTXiR,

la grippe
PUENEZ

LAXAGOLD,
25c LA BOITE.

Agent pour Sherbrooke,

D. J. MeMANAMY
Pharmacien,

169 RUE WELLINGTON.
Cartes d’Affaires.

.A-VOO-A/TS-

A
ÎOh.

A

L. C. BELANGER, O R
VOCAT. Ktmle: Chambres nos 

I h j. maison Twose. no. 05 ruo WullinK
shcrtirooke.

J. A OAMIRAND,
VOCAT, No. 95 rue Welling

ton, Sherbrooke, P. Q.
j7s. BRODERICK,

AVOCAT, maison Moroy, Carre
Oimmeroiol, Sherbrooke, P. Q.

CAMPBELL de McCABE,
l V()CAT8, Maison de la Banque 

i-J NullonaIo,ruo Wellington, Sherbrooke. 
Ilureaii a W indsor Mills ouvert tous les saine-
dis ______________________

j. leônardTll. b
\ VOCAT, Bureau: maison McMa 

namjr, rue Wellington, Sherbrooke. P.Q.

ÜT Ol’-A-IDELiL'S. 

j r STETREAÜLT,

NJ OTAI RK. Etude : maison Twose, 
No. U.5 ruo Wellington, Shorbrooko.

JVOÏEDEOXIN'S.

Le Dr. G. U. Desjardina
Gradue des UniversitèH de Home et de Victoria, 

membre de lu Société Medicale de Jiouton, 
tpicialMe pour les maladies des l/eux, 

d l'honutur d'informer ses clients, ses confrè 
n.< U sis uniis (jn'il a laissé définitivement

l'Institut Oplhalmique
d transporté son bureau au 

iVo. bôü rue St. Denis, Montréal,
près du carré St. iMitis. 

Consultations : 10 à le A.M. et « « 5 P.M.
Téléphone licit Est 181,0,

DR. J. O. ST. PIERRE,
pH I RU ROI EN DENTISTE, M ai-
yJ ton Hynilumn, 11 rue Wellington. Télé­
phone Bell Ht). Heures de bureau: 1) à 12 
ie ni.; 2 u il p. in., 7 a U p. tn.

M
Dr. J. O. LBDOUX,

ÉDECINE GÉNÉRALE. At-
Uiution spéciale aux maladies des fom- 

nies ut des on faute. 65 rue King, Sherbrooke, 
lelephono Bell 370.

DR. LUDGER FOREST
nilIRUUGIEN-DENTISTE, bâ

tisî-e McKcchnlo, 142 ruo WolllngUin blierbruoku.
Bh,L,L TELEPHONE No. 808.

Dr. DAVID WATERS 
( )HIUURGI EN-DENTISTE, 14Î
mi ruH 'yulUngton, bAtiaso *• Banque d’Ho cheUga, Sherbrooke, P. y.

Dr L. C. BAOHAND,
VI ALADIÉS DES YEUX, DI

Urüi,llo?,du No>50tdu ,a Oorge. C< buluition : du lu.oo A. Al. a 8.00 P. Al., tous 
leurs excepté le mardi et lo vondrodi do 3 4 
broo’ku ÜUr0au' No- 23 ruü Brooks, 8h

N. A. DUSSAULT, M. D.
Vi ALADIES DES YEUX, DE

de ennu?,^?^?8*du ne,! ot do ,R K°rge. Iloun 
ceuw a» l.a Mtln ^ J°unji lo dimanche e: «•Pto.de midi a 3 h. P.M. bureau. 184 rt Ste. Aune, QUKBKQ. u*w»u, iot

jA-RgSHSTTHlTTRS.
L A. DUFRESNE,

INGENIEUR CIVIL El

THOS. TREMBLA
A RPKNTEUR PRO VIN

divers.

JOS. LEMIEUX,
iiU^»lEI Cour Supériop 
'<« deux lXdu^UCJt An<1* P* ^ PraUl

Cartesd’Affairefl, Rie

Vf ai^MÊON FRASE 

UKEENSHIELDS Si G]
SHlw.r.no

R. A. E. Obi

Hui'EXÏ ST. jacc 
j* poX-Mte.™.r t ni

ons

R^’katkuu du

DR. JOHN
BlUe .^té McQI ■ ^ catholique. Riche

J CLOTURE de FERME j SES YEUX
DH PREMIERS OLAHSE,

(SAVON D’OR)

Vaut son Pesant d’Or.

kfv-'-Vi

■

130 ers. PAR PERCHE Qui démangent et brûlent 
quand von-: essayez h lire ou à

SEULEMENT.
TDUNT ‘VETSTTIQ

THE ONT. WIRE FENCING C0„ LIMITLD,
PICTON, ONT,

coudre seront immédiatement 
guéris par des lunettes bien ajus­
tées.

TOUT
FUMEUR

Peut se procurer un 
cigare tout-cà-fait satisfaisant à 
cet établissement.

L’assortiment comprend envi­
ron 150 marques différentes.

Les cigares domestiques du 
meilleur choix, à 5c et à 10c.

Le choix des cigares importés.
Et chaque cigare dans le meil­

leur état possible.

A. E. KINKEAD & CIE.
Enseigne de l’Indien,

113 WELLINGTON. - SHERBROOKE

H. M. TOMLINSON,
Libraire et Belieur Manufacturier

Toutes aortoH do IJvres do blancn fait. »-ur 
commando. Livre*roliétfuuimonLou aveoluxo. 
Réparalionf) faite proprement

MAISON BROOKS,
An-doHHUH du bureau do la Sherbrooke QutctU

SHERBROOKE, P. Q.
£4rLo8 commando* envoyées an bureau dn 

Propres de l'Kst rocovront une attention toute

A. MORENCY,
Doreur et Encadreur

A déménagé son magasin nu
No. 136 RUE WELLINGTON,

(Maison Tracy, ancienne place L. Smith, bi­
joutier.) Comme par lo pnsKé, il tiendra un 
grand assortiment do Moulures, Cèdres, Mi 
rolrs. Gravures, Chromos. Lo stock de TA- 
P1S8KR1K sera plus complet que les années 
précédentes et les

PRIX SERONT TRES BAS.
Uno visite est sollicitée pour vous convaincre

NOUS RECOMMANDONS le

SIROP FU1RD0 !
Supérieur à la mêlasse Barbade

GOUTEZ-LE.
Les familles de la ville pour­

ront se le procurer, au détail, 
chez M. Alfred Lanctôt, coin des 
rues Feel et du Marché. M. 
Lanctôt se fera un plaisir de vous 
le faire goûter.

VENTE AU GROS CHEZ

C. 0. CENEST & FUS,
RHHBBROOKR. P. Q.

DR. J. A. JANELLE,

,-,1*1 T là

Médecin Vétérinaire
Btireau, à l'Hôtel Continental,

8HBRBR00KF, - QUE.

Si vos yeux commencent h 
affaiblir n’hésitez pas à venir 
nous voir parce que votre seule 
espérance de guérison est dans 
les lunettis.

Essai de la vue Gratuit.
GUSTAVE RICHARD,

Pharmacien Gradue,
163 RUE U ELLINGTON,

sietieiribiro o :k::el
APPORTEZ-NOUS VOS PRESCRIPTIONS.

ST. LAWRENCE HALL
MONTREAL, P. q.

L'hétcl lo plu* fréquenté de Montréal ot l'un 
de* plu* beaux do l'Amérique du Nord. Situé 
au contre de la ville cl dos atraircH, à proximi­
té du bureau do poste, do* bailments publie* et 
autre* place* d’intôrét. Po**édo250 chambre* 
richement meublée* ot décorée*. I,'hôtel eut 
éclairé par la lumière électrique ot muni d'un 
ftM'c.iHeur. Voiture* A l'arrivée ot au départ don 
traiiih ou do* ItAteauxAvapour. l'rix modéré*.

HENHY HOGAN. i‘To0riér.alrn.

D. MeMANAMY & 00.,
MARCHANDS KN GK08 DR

ras ET lins,
QUBIRBROOBZEI. IF.Q-

Photographies Modernes
TOUS LES STYLES NOUVEAUX

Aristo-Flatinotype et Carbone
Do toute* grandeurs ot un grand assortiment 

do carte*.—Portrait* sur soie, métaux, et por­
celaine. Port-ait* au crayon, & l'huile, etc, 
avec cadre*.

TOUT OU HAOK GAHANTI DE 
PREMIERE CLASSE.

Prix aussi bas que possible pour du 
bon ouvrage. —Une visite à notre 

studio est respectueusement 
sollicitée.

A. I, PINSOMEAULT,
(SuccoHflour do W. H. Rich)

11 rue Wellington.

BOSTON & MAINE E.R.
----Arrangement* d'Hivor-----

LE 14 OCTOBRE 1901.
tues convois circulent tous les .lours, 

excepté le dimanche, et lorsque 
marqué autrement.

LES TRAINS QUITTENT SHERBROOKE.
LE TRAIN-POSTE—A 5.00 a. m. arrivant SU 

JohnHburv, Concord. N. H„ Na*bua,
Worcester, Benton, t-pi ingtled, New York.
MELE—Laisse Sherbrooke 10.00 a. m., arrive 

Newport, 12.40, laisse Newport, 12.55 p. m. 
St Johnsbury, 2.34 p. in., Concord. 6.20 p.

m.. Boston, 8.10 p. ni., et Portland, Me., vm
While Mountain Notch.
L'EXPRESS DE NUIT, régulier 0.15 p. m., 

Concord. N. H , Worco ter, Boston, ot 
Portland, Me., viâ White Mountain 
îtfotch, pour White River Jet., Springfield, 
7ow York.

VENANT DU SUD I
EXPRESS—Part de Boston 9.00 p m., Wor­

cester, 8.00 a. m.. Concord, 11.03 p. ni., 
Portland. Me., 8 45 a. m., SpringtioH 12.37

E. m.. rit Johnsbury 5.56 p. m., arrive Sher- 
rooke 8 20 p. m.

EXPRESS DE NUIT, laisse Boston 7.30 p. m„ 
Concord, 0.50 p. in., Portland, Me., 8.45 p. 
m., New-York 4.00 p. m.. Springfield, 8.00 
p. m., St Johnsbury, 3.22 a. ni., arrive 
Sherbrooke 7.15 a. m.

ACCOMMODATION.- Laisse Concord, N. H, 
6.00 a. m„ via Plymouth, SL Johnsbury, 
10.45 a. m„ arrive Newport 12.33 p. m.. cor­
respond avec raccommodât ion laisse New­
port A 1.30 p. m., arrive Sherbrooke 3.15 
p. m.

D. J. FLANDERS,
Agt. gén. pour voyageurs et billet

K vl GCU - iA \ K

i •IKîîlli h )k K -25 win b 

MAI-A Ml UTTüRAIRF,

Oit m* »’i :i )loutuit jm-, mats e'«>t 
'érieiix, !* fm ulti- vi< rit «le r«- i"ODt>D- 
c«'i ; il p*r t«. que la littidatuie n’esl 
qti’titie milIiitlie « il’ clHiit tli-s formi'* 
liv er*i >, Ktii vaut le* imii viilu*

(”i -t ninKi tjiD* M. X ..., fili5 uoidiih 
xeili) le, « tait i 111 J»«l il'uDI* “iii'tla<li« 

■i«« l'i-x pu f )im«! cnRore «lt;c'it«
de* h| h ;hi«-*, «iont il n'était pas alt' iul 
t|*lHD'l il pensait et i|i3unt] il parlait et 
qui Miigis. it t MMidain dè (|ti<> *a iiiain 
pri-nail une p'tiiaD « i f ,e«‘ «I tint* page 
Itlam-li 

Kt voilà 1
li < t cottain que la iiiaum, nui con 

*ist«* a s’a-si oit di \atit un luin-au j otit 
tracer *ur uno f. unie tîe papier «lef 
cnraotéifh gécérali tnt ni li'z irre», ne
lient pi, a an ii* q te «Fun cl Ht main
dif.

Jt MJtl’à présc- Ht, It*» g. a* lit 11 por
tantf SD ■onti'iit nie nt île dire 1 ti par
U lit. «Fun iliotiai n» r nllciht ii 1* lit te ru
tum uigl. ü : “C” «•kt une pcnti ou c’e*1
Uti 11 Ûlllt* <l«t lett res

M ainti •DHIlt, 1* tou rr ont «li n* car
r«*im ut : “(Test un nialailf.”

On a lieu, touti foi*, do s'étonnnr 
qu'oit n’ait pas découvert c«-tt«* inaln- 
«lio pltHi tût; eu « flat, il Buflisait «le 
voir un |M)«'*U‘, par exemple, ho promo 
nant «lan* un cabinet a grand* pnv, 
Fuir « fl’ariS Ktt tirant le* moustat lies et 
grimi'ytnt au plafond, pour se «lire:

—(Je u'«*st pas natutel, co gaillard 
là a quelque chose !

La découverte arrive donc un peu 
tard ; mai* enfin, consolonK-nou*.

On connait la maladie, c’est déjà un 
pas de fait, il no re*t<i plu* mainte 
tenant qu’à la guérir.

Nul doute que nous voyions à bref 
délai «’ouvrir, dans le* diH’ére.nt* qunr 
tier* du centre, des cabinets de doc 
leur ave c ct-i le inscription alléchantt :

X..., Mt’ibcin ppécialist»*, 
Maladie lit(«'raire.

L"* coneultations ntt manqueiont 
certes pus de piquant.

Lo client urrixo avec cet air recueilli 
d'un monsieur qui vient détailler à un 
autre se* infiimités.

Il e*t admis dans le cabinet du doc 
leur, s'assied et cominumnce sa cou 
fession.

— Figurfz vous (jue, quand j«> suis 
«lebout et même quand je suis assis, 
après dîner ou à jeun, sitôt qu’il de­
vient une idée, jVprouvo le besoin de 
l’épandre longuement sur un morceau 
de papier.

—Ab ! «jue c’est grave !...
—Je me dis souvent que je pourrais 

raconter tout simplement In chose à 
mes ami*, au besoin à mon concierge, 
ou, en définitive, ce qui vaudrait 
mieux la garder pour moi... Kh bien, 
non, il faut que j’écrive !

—Pendant l’opération, qu’éprouvez- 
vous ?

— Une grande dilli aillé qui devrait 
me rebuter; mai* malgré tout, je per 
sévère.

—Oui, c'est un des symptômes de 
In maladie dont vous êtes atteint.

— Un des cinq tomes, docteurs, j’ai 
déjà plus de vingt volume*.

— Vous êtes plu* malade «pie je ne 
croyai*, et après î

—Après, j’écri*, j'éjris...
— l’ai fait. C'est un beau en* ; j’en 

ferai un rapport à l’Académie. Kc le* 
crises durent longtemps?

—Asm z ; il me hi:flit de prendre un 
(ont petit fait, pour le délayer eu une 
immense tartine.

—C’est ce que nous appelons la ma 
ladie chronique.

— On en guérit, docteur?
— Lorsque vous avez fait le grand 

«flfort, est ce que v< s lecteur* n’en 
éprouvent pas un grand mal à la (ôte?

—Il paraît que oui.
— L’influence !... accompagnée do 

bâillement ?
—Tiès fréquents, m’a t on dit.
— C'est la conséquence inévitable 

do la maladie dont sont atteints le* 
écrivains, le* malade* gai* font rire, 
les autres font bailler, voilà la seule 
différence.

Et. le bon docteur griffonne son or­
donnance.

“S’enfermer seul à « bique nouvelle 
crise, pour ne pas pmter la contagion 
parmi les Mien*.

“Cacher préalablement les plumes, 
verser de. l'eau dans l'encrii r, jeter le 
papier blanc au f.-u.

“La soir, lire six pages compactes 
de “FOUictol”, et «’endormir en «e sou 
venant du précepte : “Ne fait*** pas à 
autrui..."

En le docteur ajoute, en remettant 
l’ordonnance :

—Aprè* six moi* de ce traitement 
énergi«pie, ji» pense que si vous n'êtes 
pas incurable, vous serez guéri.

J UI.R8 DkUOLLIKNJ.

Les Enfants pleurent pent avoir du
CASTOR IA.

I Sirop du Dr Frodfl.DriiKTs 
pour les Kniuiils

(V sirop ne peut, être trop r«^ 
eoiuinamlé pour le sommeil, la 
dentition, contre les coliques, la 
diarrhée et le rhume. Kn vente 
partout. IV’pot, 1157 rue St. Lau­
rent, Monticnl.

Nov.voIIoh <»u CannrtR.

Lo Uniment Minard guéri la 
gi asao de a tête.

— M. ,1 Li«voip, nmnbaad <lo Si l’hi-
li|>l>r (!>• N-ii, i)Oiai«> «l« K'tnumrukk’i, a «a 
l'uiaigaii pUi-ir, il y a i|'n>l<|U«'« jour*, «lit 
fuirr Imjitisir ma (lix-huii ème eefunl,

— Lt> |i S. A. K-a.ir. «h \i w Yoik, vicni 
<lr f .iii- uni l'OiiltVem:* (lt«vant la i oavt n- 
tiuii «li * aii'uiM’in* «éatiix à Ou*w>i, (|iii a 
(iio'.iail uni’ vive iiiipi«'N*ioti. l/èiniai’nl 
inédi’uia u dit «|u’il avait élu.lié la nittUiliu 
«le ciiii«-iiiiipd«in luul ** « i «a il pii élail vp- 
un ti l.i i'uiu I iiinii iiiip h- '«ni nnièdo non- 
sirirtir i a ua iHAgp jtidiuicux du Fair frai* 
et lia Kiih-.l

Vous courbez'Voua tar«l la nuit, avez- 
voua des eiiKaucmciit* hhiih fin, votre 
syalôuui en général iHt-il miné? l'rouez 
FKinulsion «l’bnile de foie «lu morue 
“The D- & L” Elle tonifiera votre sys­
tème et vous donnera une bonne santé. 
Eailo par Davis & Lawrence Co., Ltd.

— Vinci l'niiaiinirp «h;* iiiHtituiricpii citiin* 
«li> nm-i qui muiI |mitin* taiar Livcipuul, 1.11 

imite pour l’Afri(|au «la S el : K.his débar 
qui rent à Lmidrt)*, 1 ii « I1i-h M«-r«aii ri «,,iip* 
par le liiiiit-i!iiiiimi*MHirp, pui* con.iiiii<‘« à 
un hôn 1 «le V'iuloria Sqiian*, où >i«'* uppur- 
1 « aii'iit* li-ui oui été riiienuti. Kl!e* pa***- 
roul ua jour ou «leux à udiotei lo inntériil 
do clause uéoensaire, puis ttagneront Smith 
ainpion, uù o'l-a a’l-iobarquorout pour l'A­
frique.

Aussi agréable au goîU que la crôme. 
L,Emulsion d’huile de foie du morue 
“The i). A L.” fait le plus grand bien 
aux personnes atteintes de violente* 
toux et <jui Botilfrent d’hémorragies, 
Fabriipiée par The Davis a Lawrence 
Co.. Ltd.

—A Si Jean, N.-11., Ambrose Urouae, 
âgé «le vii gt niiH, a (|iiitté hh fuinill'i et coin- 
nie il 110 revenait point, cent houniie* «e 
sont niia à hi rechetilio. ih mit trouvé 
do la tofro fu i 'liHiiiRiit remuée nur lo 11 oio 
(Furio colliiH*, à 11 «ri I nul, ni uno pi’llo au 
môme on<li'iiif. boa cliori liourH ont onlové 
la terre «•( à «lUoIquo* poucea de profondeur, 
ili mit trouvé lu cadavre do ('rotuoi. t'u 
lui-ci avait creuaé uuu fonse, n’y était 
couclié et i-n faisant tombot l« terre mir lui 
«'élail oui< rré vivant.

I.o L inimout Minard guérit la 
maladie eh- z len vaches.

— I.o juge l.aiigolier a rendu jugement en 
faveur il’un certain (’. Mif'ulium uontro A 
Marlin ei al., pour réclainatioa «l’un lidl«u 
«le ÿliâ portant uu iutéiôt «le I> pour cent 
ajuè« étht'niiue. I.e* «bf-milmtr* n’ayatii 
paacomparu, i) ne reMtait ou tribunal d'au 
tre alteruutive que «le inaiiiteiiir celte ac­
tion. JiiHipi'à quand I ■ pouvoir «le l'urgent 
sera-t-il ohm z puissant pour ii.llurno«.'r un 
tro légi-dutioit d’une manière uusei (lésa*- 
treust ? Jii>(|uV« (|iiun«l nos 11 ihiiimux seront - 
ili foruèiiieni de* enjète* «I auxiliaires poui 
urraclti-r au iiiullieureux d««biteur le* jnlé- 
lèis ruin«mx et exee**if« de* usuriers?

Il est impossible do trouver un oui- 
plâtre égal au “ The J), «t b.” Menthol 
(jito l’on iinile. ibocitrez-vou* l«t vérita­
ble. Pour douleur* aux «ôtés, douleur* 
au dos, points ou douleur* aiguës, il est 
min* égal. Fait par Davis & Lawrence 
Co., Ltd.

Cachets du Dp. Freil. J. Deniers
CONTRE LE MAL DE TETE.
Leurs effets sont d’une efficacité 

merveilleuse contre tous maux do 
tête, migraine, névralgie, lièvre ou 
grippe. Exigez le nom sur chaque 
cachet. En vente partout. Dépôt, 
1157 St. Laurent, Montréal.

Nouvelles deB EtatH-Unis.

Le Liniment Minard soulage la 
névralgie.

—A Louisevillo, Ky., Mlle Catherine 
.Mamie Kict1, une jrune et jolie litlc, est 
morte do rire, une «le se* amies lui *y-»nt 
raconté utio amusante histoire. Une lésion 
s’était produite dans son cerveau, taudis 
qu’oll.. riait à «e tordre.

Le l’ain-Killer possède un long record 
de succès—uu delà de soixante uns 
—comme guérisseur de coupures, brûlu­
res et meurtrissures, ainsi que de toute* 
les maladies d’intestins. Evitez les con­
trefaçons. Il n’y a qu’un seul Pain- 
Killer, celui «le Perry Davis. 25. et 50 c.

—A N«-W Y«uk, un balif-n du nom «FA- 
hxandre McbZ-deltu, que l’on transportait 
au cimetière, a tout A coup fait sauter le 
couvercle «le lu bière en s’écriant qu’il n’é 
tait pas mort. On le croyait décédé et 1- 
médecin lui même s’était trompé.

— A Chicago, Mme Catherine 1) >err, 
épouse «le John Doerr, h âgée de II «ns, a 
été trouvé* morte <Uuh mu chambre à cou 
citer. Elle était «li-bmit, outre lu tô-e di 
lit et le mur «le sa < liambre. Un s'évortui 
à découvrir comment elle a pu mourir «lam- 
une telle position.

—A ('li ciigo, ou croit avoir retrouvé la 
femme d<! Lue'gert, le mircliaiid -le sauciu- 
ses, mort en prison l'année dt-rniète, dans 
la perHonne d’une folle recueillie à "l'Alma 
Mott Homo". Trouvé coupable du meur­
tre de sa f> mme sur une preuve «ta circoim- 
lance, Lu«-ig«-ri fut oondainHé A l'emprison­
nement A perpétuité et mourut qoelqm-K 
moi* eptè« sou incaroération. I.a femme 
reciieilii A “l’Âhnu Mott H .me” a donné b- 
nom de Maiy R-ddiin*, et «a description 
correspond paifaitemenl A ci 111 «le Mme 
Luetgert.

t/ne légère toux enlève tout som­
meil et tout confort. C’est ce que 
vous nouvez revoir au moyen du 
Alleu a Lung Biilsan (’Raume d*Al­
len), qui soulage la respiration 
diilicile, les douleurs à la poitrine 
et l’irritation de la gorge. Don* 
ne/.-le sans crainte atix enfants.

Carte* de noce», b** dernières 
nouveauté*, à ce bureau.

Kÿ”Carte8 de deuil, In Memoriam, 
desuins les plus nouveaux, à vendre à 
ce bureau.

i Lo Liniment Minard cm veivo 
partout.

I t) 1 laconic h- roman «Fun nommé En- 
gèni- l.«ll «in-, «le Fn11 River, M 1-.1 , et l u 

1 tu fi-miuit uonimée Mnigan uni *« soni i-pou- 
sé« dcrinèreiuent. Mme Àlnrgiiii épousa 
*im premier mai i li y a nix ans. H di«|>a- 
lut et elle apprit t,u'l élult mon. F.lle 

: é| ousii en HeiMimb’H l ue- -, un uoiniiié ||.d
| «len avec (|iii elle demmii a jiisiiii’i'k «•>■« lier
I liiel* leinps. Elle apptil Iéci nilllOtll que 
i non mail No I u'diaii mort que- ttoi* iikiin 
: npiè* son iiianage avre liulden. Cela ren j 
I -lai! 1 marii'ga ni 1. Kde abandonna llut- 
! ili’ii iilimptimeni, un i-i ir, et épuma le jeu. 

ne '.el I nui uvi-i! qui 11IU vit maintenant A 
Providence.

MM. (’. (’. Richards A Uo. 
Messieurri,

Aprèri avoir «oull’ert pondant 
st>pt ans du rhuiiiatiHine in fiant ma- 
toire, si gravtt que jt* l'us retenu 
oir/o mois tlaiiH ma chambre et 
lieux ans incapable de nt'lmbillcr 
sans mu faire aider. Votre agoni 
me donna une bouteille de Lini­
ment Minard on mat IN!)7, et nie de­
manda d»t l’essayer, ce que je lis, 
et je fus si satisfait tics résultats 
que je m'en piocurai d’avantage. 
Uinq bouteilles me guérirent coin-1 
plètemeut et je n’ai pas senti «le 
douleur depuis dix-huit. mois.

Les faits ci-tlessus s«>n(. bien con­
nus do tous dans co village et dans 
les alentours.

Votre reconnaissant.
A. Dairt.

St-Tliimotliée, Qué., KJ mai INUil.

Dans toute ville et 
dans tout village 

7 011 peut se pro- 
& curer la

W Graisse 
Mica

POUR

r Essieux
Fabriquée B qui rend VOS cllC- 

par [i A
imperial B vaux contents, ou co. I

F.iiviiye/. un t i m bi t- pour noti «• ” (àiiidr dm In- 
vonUniri. Non* nlitounun plu* dn pnti-ntcii 
pour lu* iiiv(itituuru«]un tou* le* nutn-* ingi^- 
uit'UiM i>n«nmlil4,otnomi fniiions unon|iécialité 
ili** nnniiciitinn», rjuo Ion autre* ngonti n’ont 
pu* riMit-ii hohti'iur. Ta! âi pilent#, jm d» pays.

MARION tC MARION, EXFCRTS. 
No.l8/iiu<»Sf..lacqueH, MniitréaL Tel. 2308.

Alentionna ce Journal,

Le Bonheur du Menace
PAR MARCELLE DU LAC.

Est il un spectacle plus charmant que celui d’un ménage vraiment 
heureux, où jamais un nuage ne vient troubler la félicité commune et « 11 

les deux époux, robustes et lorts, parcourent gaillardement le chemin de 
li vie, sans laisser aux ronces de la route arracher la moindre bribe de 
leur constante tranquillité.

Us n’ont qu’une môme pensée et qu’un môme cœur; entreeux, c’est 
une émulation charmante pour satisfaite leurs désirs réciproques, pour 
aller au devant de tout ce qui peut plaire à l’un et à l'autre.

Ce ne sont «[tie prévenances, et attentions délicates de part et 
d'autre.

la femme chérit son intérieur et s’applique A )«• rendre aussi agréa 
ble «pie possible à son mari. Toujours prôte et active dans sa maison, 
elle l’égaye de son joyeux babil, de ses chants et de sa belle humeur.

Elle se fait belle pour recevoir son seigneur et maltie; elle va au- 
devant de lui fraîche, enjouée pour lo recevoir A son retour du travail 
«piotidicn, elle efface d’un baiser les soucis du jour, c'est le rayon de 
soleil qui traverse l’existence du travailleur.

St celui-ci ramène quelques amis au logis, il est sûr de trouver ] ottr 
eux et pour lui un accueil chaud et réjouissant. Ses compagnons envient 
son bonheur, jalousant la beauté de sa femme et il jouit de l’envie qu’il 
crée parmi eux.

Voilà le parfait bonheur et il devrait toujours durer, rien ne devrait 
jamais ternir ces beaux jours ensoleillés, écarter ces deux êtres si bien, 
faits pour boire ensemble à la coupe délicieuse du bonheur.

^ Mais, il ne faut pas perdre de vue «pie nous sommes les im-truments 
de notre propre bonheur et que la moindre imprudence, la moindre 
négligence peut faire écrouler sans rémission ce brillant échafaudage.

Un beau jour, le tableau change, sans raison apparente pont ceux 
qui oublient combien la femme est un Otre fragile et complexe, combien 
sa constitution demande de sollicitude.

La jeune femme «pie Fou a connue si rieuse, si rosée, si légère 
devient tout à coup triste et morose; son moral s’affecte, sa gaieté dis­
paraît, elle se néglige, elle néglige sa maison, «a toilette, son époux.

Au lieu du visage accueillant que celui-ci était accoutumé A rencon­
trer, il se trouve en face d’un être nerveux, détraqué, sans courage, à 
qui le moindre travail répugne, que le moindre bruit fatigue, que la plus 
légère caresse énerve.

Les amis qui fréquentaient cet aimable foyer, deviennent de plus 
en plus rares ; ils voient que leur présence pèse, qu’ils ne sont plus les 
bienvenus et ils s’éloignent peu A peu.

C’est le moment de la crise fatale, et malheur & ceux qui néglige­
raient alors de faire appel à la vertu toute puissante des Pilules Rouges.

Une consultation citez les médecins spécialistes de la Compagnie 
Chimique Franco-Américaine, et le bonheur de ce couple charmant peut 
renaître.

Avec un traitement suivi avec quelques boites de Pilules Rouges, la 
jeune femme reprendra scs forces, son teint, sa belle humeur.

I.a joie, la tendresse reviendront au logis.
Mais ne tardez pas, car les instants sont précieux et le moindre 

retard peut rendre incurable ce qui est encore une indisposition com­
mune à toutes les femmes.

Ah, combien les Pilules Rouges en ont sauvés de ccs jeunes ména­
ges, sauvés de l’affliction, de la douleur, de la séparation, de la honte 
parfois.

v Quel avenir est réservé à la femme qui néglige aux premières attein­
tes du mal de prendre les soins que nécessite son état, qui ne va pas 
aussitôt s’adresser aux médecins spécialistes de la Compagnie Chimique 
Franco-Américaine.

Faut-il faire ici le tableau de ce foyer désolé, faut-il dessiner la con­
tre-partie de la délicieuse peinture que nous tracions au début.

Ixî mari absent, lancé dans le tourbillon du club, du jeu, de la 
mauvaise compagnie, du vice, parce qu’il ne rencontre plus au foyer 
la tranquillité et l’affection dont il a besoin et auxquelles il aspire.

La femms désolée se traînant à peine, aigrie de l’absence de celui 
qu’elle aime toujours mais qu’elle a presque chassé du domicile conjugal 
par scs plaintes, scs énervements, sa tristesse.

Le nid est devenu un enfer.
Nous n’avons pas besoin de nous appesantir plus longtemps sur ce 

lamentable portrait.
Mais qu’on nous permettre de rappeler aux jeunes femmes qu’elles 

se doivent à elles-mêmes, qu’elles doivent à leuis époux, à leur famille 
d’y songer toujours.

Le remède est à leur portée, elles l’ont sous la main et ce serait 
cruauté de leur part, de souffrir et de faire souffrir leur entourage quand 
il serait si facile avec le merveilleux pouvoir reconstituant des Pilules 
Rouges de lutter victorieusement contre la nature qui veut, saper le bon­
heur. ^

Aux hommes, les tracas et les soucis ; la femme, elle est née pour 
être gaie; dés qu'elle perd sa gaieté, c’est que quelque chose ne va pas, 
que la machine subit quelques détraquements.

Il faut y pourvoir aussitôt.
Jeunes femmes, soyez toujours sur le qui-vive et attention au moin­

dre malaise, n’attendez jamais le moment désespérant où la seule conso­
lation que pourrait vous offrir la science, serait de vous dire: trop tard...

Les Pilules Rouges sont là pour vous rendre la vie, santé, joie, bon­
heur; pensez y sans cesse; sachez qu’il y va de votre bonheur et du bon­
heur de celui que vous chérissez au-dessus de tout.

'*-:r Q^Calce/Ze Q)u^Qac,



Spécifique incomparable 
Le BAUME RHUM AL est le 
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CANADA
—Ou h retrouvé flottant dane le canal 

Lacbine, le corpa d’Anseline l.rroux diapa- 
ru au tnoie de mara.

—Un nommé Haworth a’est fait tuer par 
lea chars dans la nuit de vendredi à samedi, 
entre St Stanislas et Valhyfield, sur la li­
gne du New York Central.

—A (îaapé, Charles Aseali, vieillard Agé 
de ihî ans, est mort subitement. Le coro­
ner du district, M. Jos. Joncas, averti, n u 
pas jugé U propos du tenir une emiuâte.

—A Québec, tel rjtie prévu, le procès des 
époux Gingras, de Si. Kiymond, accusé 
d’avoir, par du mauvais traitements, causé 
la mort de leur tille idiote, Marie-Louise, 
s'est terminé, hier apiès-midi, par un ver­
dict d’acquittement.

—M. Warren T. Burton, avocat de Ha­
milton, est tombé eu bas de la plateforme 
d’un train en mouvement, h Bronte, Ont., 
et a été tué sur le champ. Le dtfuut était 
I»* tils uiué de feu le juge on chef sir <i .*orge 
\V, Burton. Il avait .VJ ans.

— Le nommé Labarro, aMeilli par Car­
rier, à Lévis, ces jouis dernier*, est tiè» 
dangereusement malade. L*-* blessure* 
qu’il a remues h la tête sont tièi g aves et 
les médecins désespèrent de sauver 1 • mal­
heureux.

— Un terrible accident s est produit k 
l'angle du chemin l’apiueau et de l’avenue 
Moût Royal, à Montréal. P.-ux hommes 
ont été frappés par un tran.wiy électrique, 
violemment jetés à lias 'le U voiture oit il* 
se trouvaient, et, au coûts de l'accident, se 
sont fracturé* U ct.Yio. A l'hôpital Notre- 
]>ame, où ou 1 -s a transportés, on s'attend 
à leur mort.

—Terrible accident, h Hull, Thomas HiP, 
propiiétatre d'écurie do louage, sa femme, 
trois jeunes enfants et un jeune employé ont 
perdu la vie dans un incendie dû à la fou­
dre. Un croit que M. H 11, su ft-uune, se* 
enfants et l’employé ont été frappés par la 
foudre. Quoi qu'il en soit, ils ont tout pé­
ri. Les cadavres ont été retrouvés- S x 
chevaux ont aussi péri dans l'écurie.

— Dimanche matin, un M. Edouard Mo­
rin, employé à R munufaciuru du ihuiixsu- 
its d'Uplon, monta sur le train passager 
du U, T. R., à Upton, en route pour St- 
Liboire, it -i 4Ô a.m. ; soit que !-■ nihllicu 
reux embarqua du côté opposé à la station 
ou ailleurs, aucun des employés ne s’aper­
çut dosa présence et cnmiiiu le train n'ar- 
téte à St-Lihoire que sur signaux le mal­
heureux remarquant que la vitesse du train 
accélérait, résolut de sauter. Malheureuse, 
ment, il fut entrainé sous le convoi et eut 
la cheville du pied droit bioyée.

BTATS-UNIS
—Un rapporte que Mme J. I*. Earn h am, 

de Ferrisburg, N. IL, a tué ses deux en­
fants et s’est tuée elle-même.

—A Washington, le romancier américain, 
Frank P. Stockton, est mort subitement 
d’une hémorrhagie du cerveau.

—A Des Moines, I- wa, en revenant du 
temple, aux environs de la ville, Mary et 
Thomas Paterson, les enfants d'un laitier, 
ont été assassinés.

—Un grand incendie a détruit tout le 
quartier sud-ouest de Kansas City, Missou­
ri. IT.iu de ûü maisons ont été la proie des 
II immes et plus du GO familles sont sans 
abri.

—A Fall River, une lugubre découverte 
a été faite samedi midi. Mme Mary .1, 
Bennett a été trouvée morte, asphyxiée par 
le gaz, et son mari mourant de D meme 
cause.

— Le prix des pommes de terre r-n gros 
est monté è $1 le iiiinot ù Chicago. Il a 
augmenté de l.‘l cents depui* natm It der­
nier. Touufiiis, eu n< û1 domitr il était 
de $!.J5.

— M. Isaac Davidson, jadis un tich 
marchand de Montréal, qui était en visite 
chez son frère, à Ogdeusbuig, N. Y., sV*l 
suicidé en se jetant à l'eau. Il a une tille à 
Montréal, tu son cadavre a été expédié.

— Un violent orage u éclaté h A krone, 
Ohio, pendant que* les élèves du Buchtel 
College jouaient à la halle. La foudre est 
tombée au milieu des étudiants ; deux d'en­
tre eux ont été tués et un troisième, blessé.

— Le feu a détruit la moitié de la ville de 
Marienville, Pe. 150 maisons sont en rui­
nes. Lee pertes s’élèvent a près de SIOU,- 
(*><). Le bureau de poste, le théâtre, irai* 
hôtel», l'église presbytérienne, cto., ont été 
bi û!és.

— A Ntw Yoik, “ ICIT Conniinirky ’, 
une des célébrités du '• Hist Side," a tué 
d un coup de revolver Isador Luck r, un 
garçon de table employé au restaurant Sil­
ver Dollar Smith. Les deux hommes se 
sont pris de querelle à propos de rien.

—A Chicago, on a trouvé dans une cham­
bre à coucher d'une maisoii de la rue State, 
les cadavres de 7 personnes, toute une fa­
mille. Ces cadavres avaient été rongés par 
les rats et étaient trèt décomposés. La po­
lice pente qu'il y a eu meurtr e et suibidc. 
Le* morts sont James Butler, sa femme et 
leurs cinq enfants. Leur mort remontait à 
huit jour».

VltlUX FAY3
— Les Communes Angitises ont ratifié 

par une majorité de DU la taxe sur le blé- 
d'iude.

—M. Ksi'z, le général Lucas Mayer et 
les autres membres de leur parti ont termi­
né leurs conférences avec les burghers, mais 
on n’en commit pas le résultat.

—Selon le dernier Bulletin du château do 
Loo, la reine Wilhelmine a passé une autre 
bonue unit. La température est satisfai­
sante et elle prend assez de nourriture.

— Un poste, aux environs de Nion Chou- 
ang, occupé par une garnison de quarante 
Russes, iv été attaqué par des bandits. Un 
otlicicr russe et quatre soldats ont été tué».

— Un steamer neuf, lo “Di'kera.” d'Adé­
laïde, a abordé et fait couler le steamer nor­
végien “Heckla.” Sept matelots ont été 
noyés et dix sauvés par l’équipage du “Dil- 
kera."

—A Londres, la Haute Cour u accordé 
un décret de divorce. Le co-déf*>ndnur est 
hl. Laycock, riche capitaine do la Yeoman­
ry, dont la marquise Ht la counuissance 
daus une partie de chasse.

—A Hastican, Angl , un incendie a dé­
truit une vingtaine de magasins, de maisons 
et de fabriques. Il a fallu quarante pom­
pes et 300 pompiers pour lutter tflicact- 
nient contre les fl vînmes que l'on apperce- 
vait à des tnillles de distance. Deux pom­
piers ont été blessés.

—I<e général Mercier, secrétaire de la 
guerre eu France, et qui u joué un rôle si 
marqué dans 1" procès Dreyfus, a été frap­
pé par une pierre qui lui u été lancée avec 
violence pendant qu’il portait la parole à 
une assemblée électorale. Ou dit que la 
blessure est très sérieuse.

—Le président Loubet a mis fin h l'agita­
tion des journaux qui réclamaient la révi­
sion du procès do M. IXinval, le pharma­
cien qui avait été condamné, il y a 24 ans, 
pour avoir emprisonné sa femme. Le pré­
sident vient en rffet d'accorder son pardon. 
M. Danvul avait été condamné sur le seul 
témoignage fourni par les médecins experts 
dont les conclusions étaient fausses, comme 
il a été prouvé par les procès scientifiques 
faits récemment.

Ut Enfants pleurant pour avoir du
CASTOR IA.

— D y a eu une reprise générale du tra­
vail à Bruxelles »î environ» Dans les 
districts du centre 40 p c. de» ouvrier» nni 
repus leur» occupa'ions. Le» fonderies et 
les verreries de Fliarleroi fonctionnent a 
nouveau. Aucun incident de quelque im 
portance n’a été signalé, dans les diver* 
district».

_Six mill* ouvriers ti»»erands & Vienne,
département de l’Dère, France, son» en 
grève ; la misère qui en résulte et qui h pri* 
de grandes proportion», a occasionné de» 
désordres, mardi. Le» troupe* ont été re 
qnisitionnées pour disperser le* émeutier» 
et plusieurs personne», dans les deux camps, 
ont été blessées.

ECHOS DU JOUK.

—M. Hutchison, ancien député 
d'Ottawa, est nommé commissaire 
canadien à l'exposition universelle 
de St-Louis, Mo., en 1903. Il était 
commissaire à celle de BulTalo.

—A St Jean, Terreneuve, la lé 
gialaturc coloniale a été prorogée, 
mardi. Le gouverneur, sir Charles 
Cavendieh Hoyle,a félicité la colonie, 
dont les produits industriels sont en 
courageants.

— Nous sommes heureux d’appren 
dre que le Dr Migoault, député de 
Yamaska, est beaucoup mieux. Il 
se lève, mais il ne retournera proba­
blement pas à Ottawa pendant la 
présente session. Lu paralysie dont 
il souffrait semble disparaître.

—Sir Charles Tupper, qui n’a pas 
abandonné son rôle de prophète, a 
assuré tt un journaliste de Londres 
que le gouvernement anglais offrirait 
certainement un tarif de faveur aux 
colonies sur leur blé et leur farine 
à la prochaine conférence de Lon­
dres.

— L bon. M. Berlhiaume et M. C. 
A. Dansereau, le propriétaire et le 
directeur de La Presse, sont partis 
pour l'Europe. Ils feront un voyage 
d’environ quatre mois et se propo 
sent d’assister aux fêtes du couron­
nement. L'hon. M. Nantcl aura la 
direction do La Presse en l'absence 
le M. Dansereau.

— Le dernier numéro de la Gazette 
Oj/iriclle de Québec contient le non 
veau tarif des frais de justice. Les 
modifications sont, eu somme, sans 
grande importance. Il y a augmenta 
lion de la taxe sur des procédures 
et diminution sur d’autres. Le tarif 
des frais de# avocats n’est pas offec 
té par les nouvelles modifications.

— Après la clôture de la session de 
la Législature le l'Ile du Prince 
Edouard, vendredi dernier, le pre 
mier ministre Peters a proposé une 
résolution pour protester contre la 
diminution probable de la représen 
talion de cette province au Parle 
ment fédéral en vertu de lu Constitu 
lion. Le chef de l'opposition a ap 
puyé cette résolution.

— L'hon. juge Lornngcr vient de 
rendre jugement renvoyant les ex 
copiions préliminaires dans la con­
testation de M. Joseph Brunet, mem­
bre de la Chambre des Communes 
pour la division St Jacques, Mon 
tréal. Les conséquences de ce juge 
meut, c’est que la preuve va se faire 
sur la pétition de M . Bergeron. Lu 
cause va se plaider au mérite nus*i 
tôt après la session.

—A Londres, Lord Strathcona et 
Mount Royal, le haut commissaire 
du Canada, a été interviewé par un 
représentant du Daily Chronicle, au 
sujet du nouveau syndicat maritime. 
Celui-ci, croit il, aura d'excellents 
effets pour le Canada, particulière 
ment au point de vue du service ra 
pide entre Liverpool et le Cap Bre­
ton. Si ce service est établi, pense 
lord Strathcona, il attirera une grau 
de partie du trafic américain.

LA FIN DE L’IMPERIALISME

( De La Presse. )
Ceux qui, pour de criminels inté­

rêts de parti, auraient souhaité voir 
Sir Wilfrid Laurier sacrifier le Cana­
da ù l'impérialisme, doivent être pro 
fondément nfiligés du courageux dis 
cours que le premier ministre vient 
de prononcer à la Ch utibre des Coin 
munes. Plus d’illusions, plus de place 
aux préjugés, impossible d’en faire 
une bête noire et de vouloir persister 
à le représenter comme un homme 
prêt n trahir. Ce qu’on n’a pas voulu 
comprendre dans su lettre à M. Ch un 
berlain, voila trois semaines, il l’a mis 
cette fois sous une forme si sonore qui 
les oreilles du peuple ne sauront plus 
guère s’ouvrir aux fausses représenta 
lions parties d'ailleurs. "Je dis, moi, 
s’est il écrié, que ce serait pour le Ca 
nada un vrai suicide, de «e laisser en 
glober dans un plan de défense mili 
taire de l’empire. Ce serait lancer b 
Canada dans un goiilbc de dépense. 
Ce serait un crime de détourner l’ar­
gent nécessaire à nos grands travaux 
de navigation et do chemiug de fer 
pour acheter des fusils et des canons. 
Je n’hésite pas à dire, comme Sir 
Charles Tupper, que le Canada a fait 
plus que sa part pour la défense de 
l’empire en construisant à ses frais le 
chemin de fer du Pacifique. Nous 
sommes prêts, il est vrai, à améliorer 
notre milice, mais il y a toute la dif 
féronce du monde entre ces piojets de 
défense locale et les projets impé 
riaux. Nous allons n Londres discu­
ter les questions commerciales. Ce 
que le Canada veut, c’est d’améliorer 
sa situation commerciale. Il ust cer 
tain que meilleur sera l’arrangement 
conclu par nous, plus tristes seiont 
ces messieurs de l’opposition.”

Rien dans cette déclaration ne per 
met l’équivoque. Tout y est clair, for 
me et empreint d’une mâle fierté qui 
rappelle nos plus belles pages histori­
ques. Nous savons que les assauts ne 
manqueront pas à Sir Wilfrid Laurier 
lorsqu'il sera de l’autre côté de l’océan. 
Il k'i n va vers une lutte gigantesque, 
car M. Chamberlain a tellement bien 
disposé de toutes choses que le poids 
entier de l'empire pèsera sur le refus 
persistant d’un modeste colonial.

S’il y en a qui auront le courage de 
désarmer son vouloir et son efficacité 
avant qu’il parte, nous les plaignons 
beaucoup, mais le peuple entier com­
prendra qu’il doit fortifi'T son repré 
sentant, son champion de tout son en­
thousiasme et de ses chaleureux sou 
haits.

L'impérialisme n’est pas un jeu de 
balles dans un tournoi, mais un dan 
ger très imminent. Malheur â ceux 
qui n’y voient que le jeu de balles. 
Pour nous, le programme vigoureux 
de Sir Wilfrid Laurier est la lin de 
l’impérialisme.

Nous savons que pour d’autres, ce 
grand résultat ne sera qu’une cause 
de déceptions.

PARLEMENT FEDERAL

Séance du 2 1 avril.
La Ch unbre a siégé depuis 3 heu 

rcs jusque vers minuit, avec la sus 
pension réglementaire de C heures à 
8 heures. Il a été question d’une fou 
le de choses.

L honorable M. S'fton présente d’a­
bord un bill concernant l'administra 
lion du territoire du Yukon. Une 
clause porte à cinq le nombre des ro 
présentants du Territoire au conseil

M. Ralph Smith, député ouvrier de 
Vancouver, présente un bill amendant 
la loi des aubuins.

Répondant à une interpellation, le 
gouvernement déclare qu'il y a cin­
quante-cinq compagnies de téléphone 
au Canada, dont quarante quatre 
étaient exploitées comme oiganisa 
lions du distiict. Les fils de ces com­
pagnies couvrent une distance (h- 14, 
31-1 inilli-s.

M Kemp, l’un des député* de To 
ronto, veut savoir si le gouvernement 
a fait des démarches auprès du gou­
vernement impérial pour en obtenir 
une préférence commerciale, c’est à- 
dire un» exemption pour les grains 
canaii''-, 'les droits qui viennent 
l’être •• bis sur les blé* étrangers 
par I hiquter ang ai

So- Wilfud Laurier répond qu’il 
est en correspondance à cm sujet de 
puis le 1er février, niais qu’il ne peut 
pas produire cette correspondance 
sans avoir obtenu, au préalable, le 
consentement de l'autre partie inté­
ressée, c’est à-dire le gou venu ni Mit 
impérial.

Toute la soirée a été consacrée à la 
liscussion d'un bill de M. Lancaster 
pourvoyant à ce que le* diH'.-ireiito* 
compagnies de chemins de f**r accor 
dent une plus grande protection aux 
animaux qui errent dans les chonps 
et qui sont souvent tués a certaines 
traverses.

Sé mee du 22 avril.
La Ch'unhrn a discuté pendant deux 

heures une motion de M. Cowan, pour 
renvoyer au comité des chemins de fer 
le bill concernant la Red D cer Val 
ley Railway qui avait été rejeté au 
comité, sur une division de 32 éontre 
31. lia démontré que 33 membres 
avaient voté pour le bill, mais les noms 
do deux de cos membres avaient été 
retranchés, parce qu’ils n’étaient pas 
présents quand la motion fut lue par 
le président.

M. Laurier s’est prononcé pour lo 
renvoi au comité et la motion a été 
adoptée par 87 contre 53.

M. Haggart, désappointé de n'avoir 
pu déterrer aucun scandale nu comité 
des Comptes public*, concernant l’In 
terco'ouial, a proposé que le comité 
ait le droit de retourner en arrière 
jusqu’en 1895.

M. Blair a dit qu'il était ridicule 
do demander une enquête pour six 
années en arrière sans l’ombre d’une 
accusation. On n’avait rien stipulé et 
et c’était pure p» rte de temps do dis 
cuter cettv motion.

MM. Monk, Wade, Sproule, Fra 
ser et autres ayant parlé, la motion a 
été rejetée sur une division de 91 cou 
tre 43. M. Jobéi Robinson, indépen­
dant, a voté avec le gouvernement.

La Chambre s’est ensuite formée 
en comité et a voté ce qui restait à 
voter des estimés des Travaux Public» 
ainsi que ceux du département des 
Douanes.

La chambre s'est ajournée à 1*2 h 
30 du matin.

Séance du 2.3 avril.
La chambre a assisté à un très joli 

débat, mémo émouvant. Deux dëpu 
tés libéraux, M. Charlton et Al. Bou 
rassa, avaient proposé et secondé une 
motion en apparence inollensive.

M. Charlton avait proposé que l’An­
gleterre Ui-ât de clémence envers les 
Boors, en faisant un traité do paix. 
M. Bourassa, député de Labelle, se 
couda la motion. Tous doux firent 
d’excellents discours n l’appui du leur 
proposition.

Sir Wilfrid Laurier qui leur répon 
dit, parla avec ce grand «ons, ce tact 
et cette discrétion qui le font grandir 
de plus en plus d’une façon tuerveil 
leuse comme homme d’Etat.

Ces remarques si sensées, si pondé­
rées, si justes, eurent un (fiètextraor 
dinairo sur toute la députation. C'est 
à te) point que du consentement una 
nime de la Chain lire, le moteur et le 
secondeur retirèrent leur motion

L’incident étant vidé, la Chambre 
se forma en comité do subsides, vota 
les crédits deinandé-i pour payer les 
frais du dernier recensement, puis s’a 
joui im vers 1 heure et demie ce ma 
tin.

NOUVELLES RELIGIEUSES

—Le pape n reçu 20,000 pèlerins, 
dans l’église St. Pierre, mercredi. Su 
Sainteté semblait être on parfaite 
santé, et Elle a remercié les pèlerins 
de leur loyauté à la papauté. Les pe

lerins ont acclamé le Saint Père avec 
enthousiasme.

—A Québec, le Rév. P. Trépanier, 
vicaire à l’église Sr Rocli, a succombé, 
à T Hôtel Dieu, où il avait été trans­
porté pour l’opération de l’appendicite

— Monseigneur K U ravel esta pas 
ser quelques jours a Woonsocket, 
R 1 , ch*-* le Dr Hiüs, sous les soins 
duquel Sa Grandeur a suivi un traite 
ment depuis quelques mois. Un ami, 
qui est allé saluer Mgr de Nicolet, h 
été fort heureux dele trouver en aussi 
bonne voie de retour à la santé.

— L’évêque anglican de Rochester, 
en Angleterre, adresse à son clergé un 
mandement prescrivant de» prières pu 
bliques en faveur de la paix ; il pro 
pose d'ajouter aux prières ordinaires 
la formule suivante: “Dieu, accordez- 
nous et accordez à no* ennemis des 
sentiments pouvant rendre la paix 
po*sib|e.”

—L’évêque Dome, du diocèse d'Al­
bany, doit aller à Malone, N. Y., sa­
medi procliain, en \i--ite pastorale. Ce 
sera un jour mémorable pour les ca­
tholiques attendu que Sa Grandeur 
doit conférer l’ordre de la prêtrise a 
M. l’abbé J. AI. Gooderich, de Santa 
Clara, un ancien ministre méthodiste 
converti à la religion catholique ro 
maine.

— L*-s évêques français continuent 
à publier des conseils relatif* aux pro 
chai ne» élection» générales. L’é vêque 
de Troyes exhorte le* fidèles à prier. 
Il dit qui! la nainte Vierge n’oubliera 
pas les sien*, mais, en leur inspirant 
un choix judicieux, elle donnera a la 
France des législateurs qui rétabliront 
les traditions nationales en respectant 
la vraie liberté.

—Mgr Charles G uuy, qui pendant 
de nombreuses années s’est dévoué 
dans dilFérenteu missions', hui tout (Ln<. 
Riiuou*ki, et qui prend actuellement 
un repos bien mérité à Lévis, vient de 
fonder un hôpital à St. Joseph de Lé­
vis. Cet hôpital qui sera ouvert ce* 
jours-ci, sera sous le contrôle des Ré­
vérendes Sœurs de la Congrégation du 
B in Conseil de Chicoutimi.

— La reine Nathalie de S-rhie, veu 
ve du roi Milan, vient d'embrasser lu 
religion cathol q ie. Elle a été bapti 
sée (imiH la petite ch ipelle de JJ <rek 
sur-Mer (Pas-de-Calais) On dit qu» 
la leine lit coiimiissanco à Biarritz 
de l’abbé tSoulanges qui l’instruisit 
dans la religion catholique et la déri 
la à renoncer à la religion orthodoxe. 
CYst l’abbé Soulangeg ipii a présidé n 
la cérémonie du baptême.

— En présence de milliers de ci 
toyens, anciens élèves et ami*de l’ins 
titution et d'un nombreux clergé, Mgr 
Cloutier a béni la pierre angulaire (fi­
la nouvelle chapelle da Séminaire rie- 
Trois-Rivières. Lv cérémonie a ét« 
fort iiiipo*aiiti'. La nouvelle diapelfi 
dont l’intérieur sera terminé a l’au­
tomne mesure environ 175 pieds pui 
50 Elle »era très jolie, on pierre 
Elle s’élève tout à côté du collège ne 
tuel. Elle devra coûter prè» de §50,- 
Ü00.

UNIVERSITE LAVAL

Le Dr Pelletier ft été chargé, parle 
secrétaire de l'organisation den F-tea 
du cinquantenaire de l’Université La­
val, de Québec, de voir à oh que fou­
les anciens élèves qui habitent les 
Cantons de l’Est aient l’avantrge 
do pouvoir être notifiés.

Nous publions la lettre buivame à 
cet effet :

Sherbrooke, 24 avril 1902. 
Monsieur et cher confrère,

Connue vous l’avez déjà appris, 
l’Univemité Laval célébrera, le 23 
juin procliain, le cinquantième anni­
versaire de sa fondation.

On m'a prié de convoquer, par la 
présente, tous les élèves et professeurs 
de Laval qui résident aujourd hui dans 
lea Cantons de l'Est, à une assemblée 
qui sera tenue au salon de l’hôtel 
Grand Central, le premier mai, à 8.30 
heures p. m

Le but (le cette assemblée est de 
constater

lo. Le nombre d’anciens élèves rlési 
reux de prendre part aux fête» de 
notre Alma Mater. •

2o. De réunir, autant que possible, 
les offrandes d’un chacun et de pré 
snnter fi* tout n l'Université, au nom 
des anciens é èves établis dans nos 
cantons ; puis nous pourrons discuter 
quelques autres détails en rapport 
avec cotte fête.

Espérant que vous voudrez bien 
vous rendre à cette assemblée, ou si 
vous no le pouvez, que vou* accuserez 
réception de la présente,

Je deiiieu re,
Votre confrère,

Du P. Pkllktikh,
79 Bowen avenue.

COMMERÇANTS DE BOIS.

U ne assemblée importante avait 
lieu en notre ville, mardi. Les com­
merçants de bois do pulpe de la pro­
vince kh réunissaient pour former une 
association. Le projet fut réalisé; 
l’association sera connue souft le nom 
de “ L'Association des commerçants 
do bois du pulpe de la province dr 
Québec.”

Al II. M. Price, de Québec, fut élu 
président. ; Al. E. G. G (tien, de Sher­
brooke, fut choisi comme secrétaire 
trésorier.

Pour lus fins de l’association, il fut 
fermé onze districts dans la province, 
chacun d’eux devant avoir un repré­
sentant dans la direction do l’Associa­
tion. Plusieurs directeurs furent 
nommé* mardi ; le» autres devront 
l’être n une prochaine assemblée, 
Ceux déjà nommés sont : M. E. W, 
Tobin, M. P., do Richmond, de St. 
Hyacinthe à Sherbrooke; AI. O. C. 
Moriasette, de Sherbrooke à Alégan- 
tic ; M. IJ. C. Howard, ligne princi 
pale du Q. C. R. ; M. G. H. St. Pior 
re, chemin de fer Maine Central, di 
vision de Cookihire ; M. O. Brouil 
lard, district de Labelle ; MM. Anger 
et Fils, Québec; AL F. N. McRae, 
Sherbrooke, à l’est sur lo Grand Tronc, 
au sud, sur le Boston & Al aine, à

l’ouest, sur le C. P. R. ; Al. Smith, 
sur le Canada Northern projeté.

Lo but de l’association est de favo 
riser les intérêts de l’industrie du bois 
de pulpe au point de vue des coin 
merçants. Un effort serait fait pour 
amener une régularité dans le 
prix de c«-t article de commerce. 
Il y eut ajournement au C mai 
prochain, à Sawyerville.

POOR L’AFRIQOE MERIDIONALE

Lundi, trois nouvelles recrues do 
vaut faire partie du quatrième contin­
gent avaient été enrôlées :

William-Edmond Hetherington, fils 
de M. William Hetherington, d'Or 
ford. Cultivateur, il avait déjà fait 
partie, pendant trois aimé:*», du 53j 
Régiment. Il est âgé de 27 ans et 7 
mois.

John-Hilton Treble, fils adoptif d*- 
M. Thomas Crawford, d’Orford. D 
venait (le Londres, comté de Middle 
sex, Angleterre. Il s’occupait de 
culture ; il est âgé de 20 ans.

Robert William Cooper, frère d»* 
T’humas H. Cooper, déjà f*ntô!é. L 
était cultivateur, âgé de 21 ans et 1 
mois. Il avait déjà fait partie du 53e 
Régiment.

Mardi, on apprenait la nouvelle que 
le major Pope as ait été nommé corn 
mondant de l’escadron du quatrième 
contingent, sous le lieutonant-colonol 
Boulanger, de Québec.

Trois autres recrues sont parties 
mercredi matin : Donald Ebenezer 
McLeod, , fila do Mme Walter Sh°r- 
man, do Robinson, canton de Bmy. 
Il est Agé de 20 ans et 9 mois.

Denis-Elie Bédard, (lis de Aime E 
Bédard, de S»wyerville. Il a déjà fait 
du servie»} dans le 5o Dragons do la 
Milice Canadienne.

Joseph Robert Harris, fils adoptif 
de M. B. McKenna, de Buiy

Jeudi, il en partait deux nouvelb** :
Ole Anders O son, fila de M. Thor 

Ol-on, de Bury. Il est Agé de 22 ans 
et s'était surtout occupé de culture,

William lieniy Kerr, fils de Mme 
Joj. Paiker, de Btrford. I e-tfigérle 
27 ans, forgeron rfi* son métier. P 
•tait employé, récemment, à B.iry.

(J0DR DU MAGISTRAT

— Yi i - G li-uie*, lundi soir, un in 
lividu fut arrêté au coin des rue* 
Kirg '-t Wellington, pour ivio»s<> et 
inca| ne té. I fut élargi eu f-iisnnl 
un dé; ôt de 85 en argent.

—John O'Neil, trouvé coupabl* 
d’avoir causé du trouble, au coin des 
rues Wellington et Meadow, a été 
condamné à §2 (l’amende e». les frais, 
ou deux semaines de prison.

— Km four •In Magistrat, mardi 
mutin, Geot!>e Norton et Nicolas 
Brodmer ont été condamnés à six 
iiuhh do prison aux travaux forcés, 
ayant été trou*.é» coupables clc paresse 
et (ii? désordre.

—Philius I) xudicr fut arrêté, mardi, 
sur la rue Goodhue, pour avoir été 
trouvé en état d’jvressn et d'uiCHpiici 
té. Il fut condamné à $5 d’amende et 
les frais ou 15 jours do prison, et il 
lui fut accordé un delà' pour lui pce 
mettre de se procurer l’argent né 
cessaire.

—James A. Iiwin a comparu de 
vaut le. Magistrat do District, jeudi 
matin, pour répondre à l’accusation 
de contrefaçon portée contre lui. La 
poursuite était conduite par M tre W. 
L. Shurtleff, de Coaticook, et la dé­
fense, par Mire H. J. DufiV-tt. Sur 
déclaration qu’il n’y avait pas de preu 
ve pour appuyer la plainte, l’accusé 
fut remis en liberté.

—Mercredi, uno cause (b* Mtre L. 
C. Bélanger, G R., vs Lazare Daigle 
fut entendue devant le Magistrat de 
District. L’accusé avait déjà été ar­
rêté, sous accusation de faux prétex 
tes. Il avait été acquitté, la preuve 
n’ayant pas été trouvée suffiointe. 
Cette, fois, il avait à répondre à une 
accusation de défaut de remplir un 
engagement. Il fut condamné à §1 
d’amende et les frais, on 15 jours de 
prison. Lorsque la sentence eut été 
rendue, M. Bélanger déclara que si le 
prévenu voulait remplir son engage 
ment, il se chargerait de régler la 
question de l’amende et des frais. 
Nous comprenons que Daigle est allé 
à l'ouvrage.

ON DEMANDE
QUATRK INSTITUTUICKS ayant de l'expé­
rience, sachant l'anglais et le français. Salai­
re. ÿl.iü. Références cxUréda. S’odre-i-er im­
médiatement u O. DEtsMARAIâ, sec.-trés,, 
Bromplon Falls.

DEDISIONS JUDICIAIRES CONCER­
NANT LES JOURNAUX

1. Toute personne qui retire ré­
gulièrement un journal du bureau 
de poste, qu’elle ait souscrit ou 
non, que ce journal soit adressé à 
son nom on it celui-ci d’un autre 
est responsable du pniemeut.

2. Toute personne qui renvoie 
un journal est tenu de payer tous 
les arrérages qu’elle doit sur sou 
abonnement, autreraentj l’éditeur 
peut continuer ii le lui envoyer 
jusqu’à ce qu’elle ait payé. Dans 
ce cas, l’abonné est tenu de donner 
en outre, le prix de l'abonnement 
jusqu’au moment du paiement, 
qu’il ait retiré ou non le journal du 
bureau de poste.

3. Tout abonné peut être pour­
suivi pour abonnement dans le 
district où le journal se publie, 
lors môme qu’il demeurerait à des 
centaines de lieues de cet endroit

4. Les tribunaux ont décidé que 
le fait de retirer un journal du bu­
reau de poste, ou de changer de ré­
sidence et de laisser accumuler les 
numéros à l'ancienne adresse cons 
titue une présomption et une 
preuve m'ima facie d’intention de 
Iran (le.

AVIS AUX PERSONNES DESIRANT 
REPRESENTER DES MAISONS 

FRANÇAISES

La Chambre He Commerce Franco- 
Ainéricaine est, souvent priée, par cer 
tains inventeurs et fabricants d’arti 
elea de leur indiquer des personnes 
aux Etats Unis désirant accepter leur 
agence. Nous invitons ces personnes 
à nous indiquer leurs adresses que 
nous tarons parvenir aux intéressés et 
que nous publierons sans frais dans 
notre Bulletin Mensuel.

S'ad resser au Secrétaire : Monsieur 
H. Duplessis, 33G Manhattan Bldg., 
Chicago, III.

STAR CLOTHING HALL.

Habillements de 
Première "

pour Petits Garçons,
Si votre enfant e*t pour être confirmé bien- 

to . U vous sera intéres*ant de savoir quo nous 
avons fait do grand* préparatif* pour eot évé­
nement. lo pin* important dans la vie de l'en­
fant, 11 no s'en suit pas qu'il faille qu'nn en­
fant soit habillé d'une manière dispendieuse, 
et cependant, nous avons les sorte* d'habit* 
qui coûtent le plu* cher, pour ceux qui lo* dé­
sirent. nucul bleu quo le* degré* do prix 
moyen otdo ba.sprix. le tout bien a la mode.

SPLENDIDES QUALITÉ 3
F.n habillement * do cheviot ot do cordé noir* 
et bleu foncé, de toutes le* grandeurs, fairs 
spécialement pour les tin* do la première com­
munion. s e.» 50. w et £3 50. Nr* habillement* 
do cordé noir et bleu a $.( valent aucun habil­
lement de §( i Sherbrooke.

!jc* plus bulles nmrcliundi**.** on fait d'étof­
fe* de laine anglaise* de draps du Thibet et 
de *oricert importé*, fait».** aussi élégamment 
qu'il *olt possible de le* faire, £1, $1.50 et $3.

VKNK.Z LK8 VOIR dans toush-* cas, avant 
(t'ucheterl'habillement de première commu­
nion de l'enfant.

97 ot 99, rue Wellington,
SHERBROOKE, P. Q

Porto voisina du Grand Central Hotel.

AVIS DE FAILLITE
I>ANS L’AFFAIRE I>K la

IMPERIAL LAüNDSY CO
VENTE _ PAR ENCAN
LUNDI, 28 AVRIL 1902

h* lieux.

COATICOOK,
Sun* réserve, tout le contenu «1* i! w 
Imperial, complète, en bon ,- ai .1 '
ment et ouvrage de première èû f ,10 ","" 
p touque neuves et de** rnS.'^"'VW- 

é*. Bon commencement pour un u , •’‘’I1’"
Dé ail* complet* sur les placards ” b"" ''' r. 

CONDITIONS : AItOk\T ( (1\t.,,^ Vente a •_* heme*^ ‘A V‘
JOHN i\ uinVmiï.

Mu ukk & Gnu- n-rif. Kncunu-ur.
,, i , , Curateur*,
hherbrook*', lü avril lUtr.'.

ON DEMANDE
tjnp bonne CL'I9IN1KKK pour via,, t 
llsserics. Aussi FILL K DK - «i i i, ' *'' ' lu 
*er immédiatement a 11. Vollon* - l'lr House, Sherbrooke. el,t,1K

CAPITAL A LTOItlSK................... $2,000,000 00
CAP1 l’Ali PAY K..............................nl,742 AW 00
FONDS DK UKSKRVK...................$l,Uôb,00U U)

HURKAU DES DIRKCTKURS :
U. W. lltcxKiCKK, président.
1 Ion, M. H. ('ociikank, vice-présidont. 

Iskaki. Wood J. s. Mitchkia. U. Stkvknb 
C. H. KATIIAS. J. N (i.M.KH, 11. U. ilKUWN, 

(J. C„ N. W. Thomas.
Bureau principal, SHERBROOKE, P. (J. 

W.m. Kakwkll, Gérant général.
Ja*». Macki.nxox, A*Hi*tniil Gérant général 

S. Kihjki.i., gérant local.
S. F. Mokkv inspoclour des succursale*.

SUCCURSALES.
Dans la province do Québec

Montréal, IL Aust n. gérant.
Waterloo, W. L. llrigg*. gerant.
Kock Island, S. Stevens, gérant 
Cowansville. H. K. William*, gérunt-sup 
Coaticook, K. N. Robinson, gérant. 
Richmond, W. L. Bull, gérant.
Granby, W . H. Robinson, gérant. 
Bedford. K. W. .Morgan, gérant! 
Huntingdon. A. W. Watson, gérant. 
Magog, W. I>. Fraser, gérant.
St. 1 lyiininthe, J Luframboise, gerant . 
Ürinstown, W. II. Hargrave, gérant--.up. 
Windsor Mills, K. P. Olivier, gérant. 

Province de la Colombie Britannique:— 
Phosnix. F VV. rilnek, gérant-slip.
G rund Fork*. Win. Spier, gérant 

COU U KSPO.V DA NTS.
t.a Han(]ne île Montréal. Montkkal
La litinque Nationale d Echange, Boston 
La Itangue Rationale Park, Xww-Yohk 
Lu Hanque Nationale d faossc Londiik*. Ang 

Rentrées do fonds du tous le» endroit» acces­
sibles. Lettres du change émises pour aucun 
montant, valable* eau* toutes le* partie* de 
l’Europe, do* UlalH-U&ioetdu Canada. Achat 
ot vente do change.

DEPARTEMENT D’EPARGNES 
h chaque bureau. Intérêt alloué delà date du 
dépôt et intérêt composé Kcmi-annuellcmont. 
sansquo ladcninndcau déposant i-oit necessai­
re. Heure* de bureau, 10 a fi. Le samedi 10 & 1.

S, L, GAUTHIER,

SELLIER I
ANCIENNE PLACE BEGIN,

(En face du nouveau Marché.)
Le soussigné désire informer le public en gé­

néral qu’il e»! vr«U a exécuter tomes les com­
mandes que l’on voudra bien lui condor, à des

Prix Défiant toute Concurrence,
Toute espèce de Harnais et articles do selle­

rie du première qualité en mngnsln ou faits 
sur commande. Harnais de tous prix, partant 
de SlOctaudesMis.

Uue visite o.-t respectueusement sollicitée.

8. L GAUTHIER.

RIPANS
J’ai pris les Ripans Tabules pour la 

dyspepsie, et elles m’ont soulagé mer­
veilleusement. Je ne connais pas de 
manière particulière dont elles font 
effet sur moi, mais elles semblent don­
ner de la vigueur h tout le système. Je 
me sentais en quelque sorte languis­
sant, mais depuis que j’ai pris les Ta­
bules, je me sens animé et n’ai pas cet 
air de mélancolie chez moi. Je pense 
qu’elles sont bonnes pour la reconsti­
tution générale du système, vu qu’elles 
semblent agir comme un tonique.

Chez les pharmaciens.
Un paquet de 6c esc suffisant dans 

une occasion ordinaire.
Une bouteille de 60c suffit à une fa­

mille pendant un an.

Cartes de visite
COMMANDEZ VOS 
CARTES DE VISITE 
AU BUREAU DU....

PROGRES DE UEST.

Monti

ON DEMANDE
vvS°. bonno F,I*>*K BOUlt SALI.) v ... 
N KR trouvera un emploi pnrman } 1,1 
dressant immédiatement il hotelc„ -u1 ' ' Bon* gages .t une personne cui.|‘èè,H, '“''‘' l!'

Soumissions demandé :s
On demande dos soumission* 

le 10 mai 1908, M.ir la cotmructton dïï, '"T" son étanche, d'une chaussée et deVortê ,Cm
point dans lu rivière Magog n,,,?' 'i V* 
station rie la lumière électrique.',,,, tv Ï ,U 

On pont voir le* plan* et spéclHca onV ' ,;
bu.eau do la compagnie soussignée 1

Le» soumission» seront ouvertes le m „ . 
La plus bosse ni aucune de» soumis.. " 

seront, nécessairement acceptée- on’ 116 
THE 8DRRHROOKK G AH & V vm*23 avril UW2. A 1 < <»-

TERRE A VENDRE
Ferme contenant 150 acre» en bon . culture, une dus meilleures fermesdom A^ 

Bonne maison et trois bonnes ur u.J,- '
eau courante aux batiment*. A •» .iiiliJ ï' 
Lennoxvillc, chemin appelé SnringVn.,* ,- 
dilloii* rendue* facile». S’adre s.M- è '1 

S. A. McFAI.DKN 
______I* li.ioxvlfle, qùe.Boite 43.

CANADA, ,
PROVINCE DE QUEBEC. '

District do St. Francois. J
COUR SUPERIEUR K 

So. 334.
DAM K THEODORA SISt O. du canto., 

Barnston, dans le district de St. F..,, !-, ’ 
épouse commune en bien* do Mein i' 
Heath, du même lieu, ugrent veyaXo r !, 
dil uent autorisée pour les lins de* présen

Demand» >•<<«• vu.
ELGIN HEATH, du dit canton de Ra-mton.

Ih/etulettr.
UnoactiO'< en séparation de biens a ..........

jour, intentée en cotte eau e.
M F. H.VCKKTT,

til . , 1M I I oc. de lu demander, ,»e.
hherbrooke, 19 novembre 1901.

Défense d’avancer.
lai soussigné donne pu- les présente» avis 

qu'il ne sera responsable d'aucune dette ion 
tractée en sou nom sans un onlre signe de -, 
main.

Hoelc Kore.t, 18 avril ra.i°"-'''

Défense d’Avancer.
Mon 111», Alfred Talbot, ayant lais-é I,. mit 

paternel, je nu serai ic-pon-ahled'iiu -une<l<-i 
te contractée par lui -ans nu'ori-atimi pur 
écrit de ma uitdti.

„ , „ DELPHI*TALHOI’.\N olfestown. 8 avril 1902.

DEMANDE
Si vous voulez gagne'- de l'argent, faites,le* 

pantalons do travail (overall*) pour nous, a
votre propre demeuro, dan» lu ville ou au de­
hors, en lots do I fi 5douzaines, K ,voyez voir,* 
adresse a la BOSTON OVERALL (’()., botir 
504, Sherbrooke.

SITUATIONS VACANTES.
On u besoin do quelques peivonnt» encor 

dans chaque localité pour travailler pour non» 
chez elles. Ouvrage plaisant, bon» gag!'''. Pas
do sollicitations, pas d’expérience antérieure 
requises.

IMPERIAL MFG. (’().,
London, Ont.

A VENDRE OU A LOUER
Un morceau ,1e terre à brique «Rué a proxi 

mité du villagn do Brampton Falls. ( ondl- 
lion» facile*. .Vadrosser A G EDKUN 11.VI.V.-, 
Hrouipton Falls, P. Q.

Terre à Vendre.
Une bulle terre «Huée dans le le rang du 

canton du ritoke et pré» de la maison d'école, 
avec maison ot dépendance» Il sen vendu 
50 ou 200 acres au gré de l'acheteur. Environ 
40 acre* sont en bon état de culture. Pourcon- 
dllioiiH, qui seront faciles, et autres renseigne­
ments, s’adresser è

S. L GAUTHIER, sellier,
Près du Pont Aylmer, nherbrooko.

-A- -VEUSTIDIREi
La propriété do Jean Cndorot. consistant en 

deux emplacements avec maisons et dépen­
dances, pourvues de toutes h » améliorât ion- 
moderne», et située nu coin de l'avenue Bowen 
ot do la rue Jubilco, therbrooke-E-t. Pour 
condition» et autr,*» renseignement», s'adres­
ser a KMKRIL BIRON, Shorbroosc K*t.

Propriété à Vendre.
Le soussigné ayant décidé de discontinuer 

lo commerce, * raison de santé, oil'. •• en venUi 
son établissement, consistant en un magasin 
général, ainsi que sa propriété: maison, i.mga- 
sln et dépendance». Pour conditions et autre* 
renseignement*, s'adresser a

N. DEMERa,
Sloko Centre, Comté do Richmond, que.

FERME A VENDRE
La ferme connue sous lo nom do l'ancienne 

forrno Goddard, h 4 mille» de Sherbrooke, sur 
le chemin d'Ascot Corner, 2t0 acre-, dont m 
moitié fortement boisée. Sera vendue corn- 
plèto ou divisée. Condit ions facile*, b mire»
Ker a JAS R. WOODWAHP

A -VIEHSTIDRE
Une terre do 110 acres, en partie défrichée, 

lo rosie on beau bols, étant lo No.5, dans le le 
rang du canton d’Ascot, avec maison de “rh 
que et autres batiments, laproprlétédo JulkD 
Guérin, Titre parfait; conditions failles. 
S'adresser au bureau de ce journal. •n1,

A -VZEIîTIDiRjE
UNIC TERRE do 53 acres, étant le lot no 

327 dans le 4ômo rang do SUOeoreodo '' ,n“-
sor, avec bâtisses, nroprlété do j honuu
pierre. Tltro parfait ; condition» facile».

S'adresser à L C. Bélanger, O. R.. !«* r"R 
Wellington. Sherbrooke.

^ VIEUSriDKIE
a_1 Sodes liuii 

terre et
Ms n bùtir près du terrain (to ‘.«^ilio,^rf 
Sherbrooke, ot deux belles résidence* on

CHAWOT do FUNÉRAILLES de PREMIÈRE CLASSE, 
CORBILLARD DE PREMIÈRE CLASSE, 

CORBILLARD BLANC DE PEEMIÈRE CLASSE.
ASSORTIMENT DE PREMIÈRE CLASSE DE COUCH DIS, 

DE CERCUEILS DE TOUTES LES GRANDEURS 
ET FOUR TOUS LES BESOINS.

Croyez quo jo sympathise avec vou» dan* votre malheur et quo J aldu 
pour votre peine, niai» dans lo* circonstances les plus cruelle» dnns ia y*-, j v00g 
devoirs auxquels il faut s’arrêter, quelque pénibles qn B* soient, otcesi, i 
épargner du trouble que je prend-» la liberté de vou» offrir mo» »trx icc*- v01,g

Jo garantis ma mét hodo d’embnnmor pour conserver les oorp». «‘•‘PP0 L' ' 
que j’ai 20 ans d'expérience comme entrepreneur do pompes runeorcs.

F. R. LABONTE
Téléphone Bell 41S à son magasin de meubles, 08 rue

Téléphone Bell 406 à sa résidence, 111 rue Welln s

843484



ASSURANCE.
prémunissez-vous contre le feu en tenant 

votre propriété bien assurée à un 
£ bureau sûr.

. S. DRESSER & GO.
29 CARRE STRATHCONA,

SHERBROOKE.
«•BUREAU ETABLI EN 1876.

Pianos Déménagés et mis en Entrepôt.

— M. J. E. .MniijUrtU*, vimt di 
pincer ilnns les Cuntons de l'I'^r, Ip^ 
-18 inmiigrnnts tjue lui envoie lu 
“Self Help ImQiigrntion Société.”

— M le procureur du séiuiimire f dt 
f-irp une iiiiignifique plantation d’nr 
lires il'ins lu cour des élèves sur lu ter- 
risse nvoisinant lu stution de police.

— P- n iunl le séjour du I.t Col. Roy 
en vil », les Csuiettt du aéuiiuairn ont 
•ti !’«vin.tHg * de suivre un (.ours >-pé 

cii' d > xTcic» «, du cuporul U- tmeile, 
ordomiMiiuc itu iicuU innit colonel.

— Los lois de cliusso et de | éi li • de 
viem: nt de plus en plus iinportuntos, 
(isns notre pny■< Il paiuit tiu'on tBt 
déciilé à*faire ob-orver blricteiuent lu 
*oi cell ei mint j ê h •. t.'\<>t un bon 
point. Nous en félicitons les uuinritée. 

Notre nmigHteur M .!• lin l’.n \vn 
u fuit peinturer ton petit liute .u, le 
1 N ctoriu", et l’i» fuit mettre en lion 
ordre pour lu Miikon qui vu bientôt 
coimneticer. Les voyg s régiili«-n< 
sur lu rivière M igog, jiisiiu'uii River 
dulu Pu k, COtilItienceroiit uus.sitôt que 
lu température lu permettru

Réparations de Pianos et d’Orgues de toutes 
descriptions.

Vieux instruments complètement réparés duns notre propre ute- 
lip, ,,t rendus bons comme des neufs.

pianos correctement accordes et actions réglées.

OUVRAGE DE PREMIERE CLASSE ET PRIX MODERES.

—Su Grandeur Mgr L'iRocqtm a 
admiiiiKtré le Bacreuicnt du Contimia- 
tien ù 54 enfants, ù l’églibO du Pré­
cieux Sang de Oupelton, dililiuu lie. 
Lu cérémonie, ù cette inisKion, fut très 
belle. La musique et le chaut étaient 
sous la direction de Mlle Robert et de 
Mil»» Cyr. Mgr LaRocqur, accompa­
gné par Mgr Tanguay, est revenu en 
ville dimanche soir.

H. C. WILSON & SONS.
SHERBROOKE ET MAGOG.

63 rue Wellington.

Jusqu’au »> avril 1902,
1M£S

Des Prix Spéciaux de Colons
Pour endroits do l'Ouest, et du Pacifique, 

x i ont i n vigueur, do fclierbtooke,

ÿealllo. Victoria. Vancouver. Portland, Nel
bon. Tra 1. Itobson........................................S.'WHXi
.<pokiini' ...................................................... Î47 M)
Anaconda. Hutto, Helena, Colorado SprliiK».
]lever, l’urblo, f)gden. Sait I.ake..............SfT.OO
.Sin Kraiicibco cl Ixifl Angeloa..................$5ü.o«

C. H. FOSS,
Vf, ni du ville |ionr uuR.Mager'i el bllleta, 

ruo Weliinglon, Sticrbrooko.

Téléphone Bell No. 81.
AVIS - Billets de paquebots 

vendus aux taux les plus bas 
pour toutes les lignes.

Tableau horaire pour l’automne et 
Hiver,

Le et après lundi, 14 Oct. 1901,
LES TRAINS CIRCULERONT COMME SUIT :

QUITTKNT 8IIBRDHOOKK
KXPKK8S continu, part de Sher­

brooke k........................................... 7.30 a ni
arrive k St. François...................... 11 30 n ni
arrive a Levis à............................... Lifo p ni
airivo a Québeu a...........................  1.30 p ni

Char palaiK Pullman. New-York k llonton 
oiià 1rs Joui h. excepté le dimanche.

A CCOM M OI) K MENT, part do Sherbrooke 
» VJCp.m.. arrive à l^évla a 7.15 a. ni, arrive a 
limbec a 7.30 n. ni. Toux len jourH, 
xct-plé lo dimanche.
KKKf, part de Sherbrooke h 9.00 a.m.; arri 

reàTring Jonction a 6.00 p.iu.; toua len joura 
excepté les dimancheH.

Aussi convois faisant c irrespondanco sur la 
division de Alégantic.

LKS TKAI.VS AKUIVKNT A OIIKIUilJOOICK
KXl’RESS direct, part do Québec fk 2.45 p. 

ni.; part de I/évls a 3 10 p. ni.; arrive à Sher­
brooke A 8.4â p. in.
.Char palais Pullman, do Québco <k New- 

York. Tous les jours, excepté le dimanche. ACCOMMODATION pnrtdoQuébcc ft630 p. 
in.; part de Lévis h 7 00 p. tn.; arrive a Sher- 
brtokeày.Wia ni. Tous lua lours, excepté le 
dimanche.

KKET, part do Trlng Jonction à 7.00 a. m.; 
arrive à sherbrooke a 3.00 p. m. Tous les jours 
excepté lus dimanehofl.

Aussi convois faisant correspondance sur la 
division de Méganlic.

Pour tableaux horaires, billots et aut res in­
formations, iidresscr.-vouB A aucun des agents 
ue la compagnie.
FRANK GRUNDY, J. Il WALSH,Gérant général. A. O. P.

INTERCOLONIAL
___railway
L® et apres Lundi, le 1 

X90L, les trains part: 
de la station Bonaventi 

a Montréal, et entrero 
en gare comme suit

■«. n-, st. Juan, N. B„ et
flans les provinces maritimes, 
express maritime venant dos ci
ini^’V-w1.1 0nné8 arrlvorn on gare 
ioui>. 17.30 p. m.
,„h„ïprü#8 ,ocal Partira tous les 
»,effopl6 “ 7,40 a-m- devant 
m Vst\n00 P'In* ltivieru du ls)up 
S&Mi ° “ 8’0° p’ m- üt LitU, 

bKxprcss local partira tous les 
K,^CoptA?° Uttl0 Metis à 4.2 
Sarr>vor a Montréal A 6.30 a. m.
medu P7'-8H partlra lcrt mardi, vend "■wiia i.4a n. ni.

à lavish 7,20 a. ni. 
^rupbcllmwn. N.VLiD d’ttCcomuiod 

11Miniu d'aoçotnniodoment part»

tari t«na i«d acoonunodomont pou

D. POTTING 
Moncton, N. R . c juin
njj str* uast-général dos ]

-t- agt^l»?- Montréal ; Jas. 
colt» do du trot. 130 ruo H
rua u du bill',.*- TlulYolsXiivlur. Mon 
Montréal. d° a Cllél 113 mo 8t.

■A^’VXS

tractor wur ,lu, ^
Pour du bols, do s adresse

J^mlavillo. 3 £>v2Kfrï5oa

BEÜRRERIE DESHERBROOKE

I*o irénüt " Montréal.1 h. tf6jpltoMR\rJnt orAmerlo. de71 
PHcre do ènH-f 169 j°ur8* Kntro cel0ute Information.' ^1 hÔUil ConLlne 

bUPONT & CAMIKA

Pour la voix
Contre l'enrouement, l’extinc­

tion de voix, lo H A ITM K H H LI­
MAI.» n'u pas son pareil.

NOT JW y LOCALES

— Ditiiniii h»* matin, un nommé Lan 
nuit Mercier fut transporté, dans 
l’ftiiiliulanc'», du Montreal House n 
l'iiôpitnl du Sacré Cœur.

— Lfîs Oild fai Ions, loge Unity No 8, 
veulent élever un nionutnent de prix, 
sur 1> ur lot, au cimetière Ivmwood 
L'œuvre c* ûterait au delà de .^ÛOO

— Mercredi, lu 23, était la fête de 
St-Georges, patron de T Angleterre. 
Les drapeaux {luttaient gaiement en 
l'honneur de ce beau jour de la fière 
Albion.

— Les (laines ou demoiselles qui dé­
sirent prendre des listes pour la k* r- 
inesse de I'll iriunnie sont priéoo d»> 
s’adresser à Mlle C. Riais, die/. M E 
P. Rédard, mai ch kiid, maison Murray, 
rue King.

—M. Gustave Ruhird, pliai ma- 
cien, était un des examinateurs de 
l’Association Pharmaceutique do la 
province de Québec, aux examens 
semi annuels qui viennent d'avoir lieu 
à Montréal.

—L’Harmonie a fixé 'a date do la 
kermesse du 12 au 17 mai prochain. 
Il est à espérer que le public aidera 
d’une manière généreuse au soutien 
de notre corps de musique et par là, 
à assurer son existence.

— Hier, un nommé Josej h Couture 
a été logé en prison, pour être entré 
avec ({fraction, à Bury, et y avoir 
volé. Au mois d'avril 1899, l'accusé 
avait été envoyé pour deux ans au pé- 
titencier, pour cfl'-ètise semblable.

—Nous avoua eu, hier, par un 
temps relativement doux, une violen 
lo tempêtt? do neige. Le vent était 
fort, et les blancs flocons, tout jolis ù 
voir, tombaient à plein ciel. Nous 
avons déjà eu de la neige en mai, 
quoi !

— Mardi était la fête des arbres, 
dans cette partie de la province. On 
no peut pas dire qu'elle a été observée 
beaucoup, et ça se comprend. Nous 
hommes plutôt dans le règne du défri­
chement que dans celui des plan­
tations.

—On a commencé à faire la ma 
çonnerie nécessaite pour le pont de la 
rue Wolfe. C’est la corporation qui 
fait faire ces travaux. Le pont sera 
construit par la National Bridge 
Company, de Ni w Yotk. Il devra être 
terminé le 1er septembre.

— Le Lt-Col. Roy a fait une visite 
semi officielle aux Cadets du collège 
Bnhop, à Lennox ville, mercredi ma 
tin. En uniforme, il s’est rendu à 
Lennoxville en voiture, accompagné 
par le Capt. J. J. Fenhnle, du 53*; 
Régiment et M. J. R. Woodward.

—Mardi, MM. John Hyde, de 
Montréal, et John J. Gritfith ont été 
nommés curateurs conjoints à la suc­
cession en faillite de C. A. Miller. 
MM. James Gardner, S. J. Carter, les 
deux de Montréal, et M. E P. Olivier, 
do Windsor Mills, ont été nommés 
inspecteurs.

—Vendredi soir, Mme A. N. 
Worthington, à sa résidence, “Simcoe 
Lodge", a off-rt un dîner au Lt Col. 
Roy, qui était en notre ville pour faire 
l'enrôlement de recrues pour le qua­
trième contingent, et au Lt Col. Fra­
ser, commandant du 53e Régiment de 
Sherbrooke.

—Mardi noir, les ofliciers du «53e 
Régiment ont rencontré le Lt-Col. 
Roy, au Club Si Georges. Après dis 
cussion des affairas militaire*, il y 
avait dîner, auquel plusieurs santés 
furent portées. Il fut décidé que l’ins 
pection annuelle du 53e Régiment au­
rait lieu le 17 juin.

— M. A. L. B (kton, qui avait fait 
des dépenses relativement considéra 
blés pour monter un restaurant dans 
la maison Whiting, se défait de son 
ameublement et de ce qui se rapporte 
à cet établissement. Il continuera n 
faire affaires, d'un autre genre, an 
même endroit. Nous espéions que M 
Beckton rencontrera plus do succès 
dans sa nouvelle entreprise.

Les Enfante pleurent porr avoir du
CASTORIA.

— M. J. W. Buike, président de la 
Compagnie du Chemin de F«;r des rues 
de Sherbrooke, est arrivé do Ni w 
Ynik ces jours-ci. li n’ost pas encore 
décidé, dit M. J’mk**, que la compa 
gnie f•*«*!(* construire b* prolongement 
■ li* (-on clu'iuiu jusqu’à Brompton Falls. 
1 emportera avec lui le rapport des 
ingénieurs et s’il est trouvé que le 
coût probable des travaux n’est pas 
trop élevé, la construction sera com­
mencée incontinent. C’est peut être 
une entreprise h vsardeuse. Nous es­
pérons qu’elle réussira.

—Les membres du chœur A'bani se 
réunissaient, lundi soir, dans leur salle 
pour donner un joyeux “sand off’ à 
M. Raoul Gallican, qui vient de quit 
ter notre ville pour aller habiter Mont­
réal. M. G irncau était un membre 
très dévoué du Chœur Alhani et l’un 
de ceux qui ont contribué le plus à 
l’aRRCoil f-ur des ba.-es Ho'idr-R. MM. 
O. Biron, K Robitaüle (t O. Board 
se f tibaul les inlei prèles des un mbres 
du (lueur, lui ont < (f 11 os mi illeurs 
HOt-li dts de ses confrères avant sou dé­
part. M. G.iincuu -sut trouver de bon 
nés paroles pour remercier se*! bons 
amis, fl v eut ensuite une < harmauto 
*oirée au cours de Inqtiflh un Hr du 

b u! (i de la mu- q u*. A 2 20 b U 
n-i> tous les membres du ihœ-.ir allé 
rent reconduire M. Garneau au Main 
du Grand Tronc et lui réitérèrent 
leurs meilleurs souh lits.

—On annonce pour mardi soir, le 
29, un grand concert musical à la salle 
des Arts. Les artistes seront Mme 
Alice Killin Keough, soprano, M. Ja­
mes P. Keough, basse et Mme Carrie 
C. Strang, pianiste. Mme Keough est 
une des cantatrices favorites de In 
ville de Ntw-Yotk. Ede donnera, à 
la salle des Arts, des scènes de “La 
Traviata et “Faust”. 1,* Leader Mail, 
de Granby, où Mme Keough a chanté, 
dit que comme Marguerite dans la 
scène de “Faust", elle a été vivement 
applaudie. M. Keough a une bonne 
voix de basse et ses ch uisoiih sont fort 
plaisantes. Mme Strang est une très 
bonne musicienne. M. et Mme Keough 
sont solistes à l’église baptiste, 33e 
rue Ouest, New Yotk. M. Keough est 
un ancien citoyen des Cantons de 
l’Ert, ayant demeuré à Coiticook et 
en notre ville il y a quelques années.

CASTORIA
Pour Bébés et Enfants.

l« F»:- 
Cimllô 
de 11 

Slsnatwo 
do

ItT
milopM.

PERSONNEL.

—M. A. J. Hudon, marchand à 
Richmond, était en ville mardi.

—M. et Mme A. J. Genest, de 
Franklin Falls, N.H., étaient en ville 
mercredi.

—M. et Mme Gustave Richard 
sont revenus, vendredi soir, de leur 
promenade de noce.
—M. Roch Gagné, agent d’assurance 

à Disraeli, est en ville par affaires, 
depuis une couple de jours.

—Mme veuve Deschamps est par­
tie, mercredi matin, pour aller demeu 
rer avec son fils, avocat a Thetford 
Mines.

—M. John Turnbull, do Montréal, 
intéressé dans la manufacture Paton, 
était en ville au commencement de la 
semaine.

—Mlle Alexina Bégin, de Windsor 
Mills, est venue passer le dimanche 
en ville, dans la famille de M. A f. 
Gadhois.

— M. Herménégilde Ravenelle, ec­
clésiastique du séminaire, a été trans­
porté à l’hôpital du Sacré Cœur. Il 
est atteint des fièvns lentes.

— MM. S. F. Mo.*y et E. W. Far- 
well sont allés, cette semaine, faire 
l’inspection de la succursale de Cow­
ansville et d’autres, dans cette par­
tie de la province.

*•—M. et Mme J. E. Choquette, de 
Farijliam, ont décidé de venir résider 
à Sherbrooke. M. Choquette est le 
président de l’Union St Joseph de 
Farnbam. C’est aujourd Imi un hom 
me âgé. Plusieurs de ses fils demeu­
rent ici.

—M. J. E. Généreux, de la Banque 
d’Hochclaga, à Montréal, a passé une 
couple de jours en ville, cette semai­
ne. Les nombreux amis de M. Géné­
reux, à Shorbroike, ont été hnureux 
de lui serrer la main et de le voir,très 
bien portant, au milieu d'eux.

— Mlle Kitty Daly, de Stanstead, 
est arrivée, ces jours derniers, en visi 
te dans la famille de son oncle, M. 
Etienne Chartier, du bureau du Re 
venu de l’Intéileur.

— M W. J. Croehetière et sa fa 
mille sont partis, jeudi matin, pour 
Coleraine, où ils vont demeurer, M 
Croch' tière y ayuit un emploi, comme 
teneur de livres, pour la Montreal 
Chrome Iron Company.

— M. J. 15. Jarret, ci devant em 
ployé de la maison Blondin k Cic, de 
St Hyacinth •, est entré an service de 
MM. Roy «t Cie, de notre ville, et 
s'établira pcrnmnanicnt à Sherbroike 
avec sa famille, le 1er mai prochain.

Nouvelles des Cantons do l’Est 

DAN Y1L LH.
— M. l'alibi- Mhukoh. uiiré *le RinvilU*, 

i-8! iniimué rie céciiè 11 «'*•1 » lié mu inuttre 
su..m lraiteim-ut ilnn** un luniLut île Mon­
tréal.
MAGOG.

— Un ilouxiè.m* uax do pionto a été dé 
convert h M • g>g. La viutimo nut M. H 
A.g-r, eunir>-mi-î ru dans lo départeneiit 
«il ia feiiian: d«* I » •mers, uttoialo du pi-nto 
réocimtibiit, tïakaillait.
O RFO Kl >.

-M P iem (î >.*.1-linoavriru ITuTel Voir 
(l»m«-, an Poti. Luc M.*gog, 1* 1-i mai pin- 

hait*. L bô'-l »oru tii*i ooniinorfémcnt aim*- 
nagé. M CoMMi-lin aura uiimm, ci-lie année, 
nnoinai>intii|(io fliitillu do nouvelle* uiinlou­
pes.
NORTH HATLKY

— Lom Américains < 111 liront, cet été, k 

North ILktlt-y. T'ms Ion 1-gi* (lii punibla* 
sont déjà ruiumiM à l'avance. N-uih II», 
loy devient de | Lis on plus populaire par 
mi ceux (pii chordisot un endroit délicieux 
pour passer lus fortes clulcurs de l’été.
SU M K RS HT.

— Un jeune Rousseau, âgé de l'.l uiih, «’ohI 
fail llier (luiih lus iiiunliiiM Rouliu, k S.u- 
tlnlie de Soiiiersot. Lu coronor Triganne 
ont allé iiuir unnenqi.êie.

M. J. R O. L uendro, arpenteur, un 
anuien citoyen de Sîo ,|i be de Suiiiorii«*i, est 
décédé, vendredi dt-run i , à l'âgu de 7li ans.
CÜA’ITCUUK.

— La maiinf kclure de chaises (! Imore, de 
C'natioook, expédie nu char du i liaisen pur 
«•maiiie, représentant nue valeur d* £l,f>()0. 
D -puis 1 k mort de M. (iilmon-, cello iiMint* 
est dirigée par d. P 1) ira.ni.

— Le conseil du Cuuliuoi k a aoeor-lé îles 
licences «rhô < I A MM P. (b-ol. y \ File, 
Alphonse Tiudcuii, L. Hitlmru, I R. Foy 
ul André Rousseau.
RICHMOND.

— La soierie do la Montreal Lumber Co. A 
St Cyr. coin lé do R olimond, .« été f-rmée 
apiè Üâ jours d'opérations. O a débité 
StXt.tJIK) pied» du hniM.

—I.uudi matin, A Ri- lunond, M. ObvaO 
Hudon a épousé Mu lie Aguù« S ott. L**ur 
union fut bénie pur M. l’abbé (burnt. Les 
heureux époux sont en voyage de noces A 
Montréal, Toronto et autres villes de 
POucéf.
DUNHAM.

—Dimanche, vers “ l.T hourca p. m., le 
fuu tlé* 1 iré A l« réiiiduncu du Monsicui 
Frai k H .gland, située A un domi-in.l e de 
L ville. Toute cett** bille propriété y aurait 
passé sikiiH le secours empressé d'un bon 
iiombro du citoyens. Les dommages sont 
évalués A $1100, un partie couverts par 1 s 
assurances. C’est lu premier feu qui ait eu 
lieu ioi depuis trente ans. Oi nu con rod I 
pas l’origine du feu.
ST U HO RG H DH WINDSOR.

— Pendant, lu tempête île vent de la se­
maine dcrnièiu, la lié bu du clocher du l'égli­
se S Georges de Windsor a élu renversée.

— M M. L. N. Benoit, André f.ndoux et 
Denis Fréchette, de N G o gis de Wind, or, 
ont été uuinniéa juge* du pux par une com­
mission spéciale du Litutunant Gouverneur.

—M. l'abbé Georges Yaillaucourt, curé 
du St-Georgea de Windsor, est menacé do 
se voir condamner A un repos absolu. Sa 
santé est défaillante et il souffru de débilité 
générale. Son état ne lui permet plus 
d’ofHcier aux (rilijcs publics.
SWEKTSBURG.

— Le juge Mi.lveua s (-i*'g'( un Cour du 
Magistrat du District, lundi, A Swuetsburg. 
Il a disposé dus cas suivants pour infractions 
A la loi des licences : Léon Galipeau, hôte­
lier, A Stuubridge ; Léuudre Gostclin, bote- 
lier A Notre Daniu du Niunbriitg ; Joho 
Cell, boulier A Durban: Fiait, ont été con­
damnés tous trois A $30 d’amende ou trois 
mois de prison, pour vente de spiritueux le 
dimanche. H. L. Ross a été condamné A 
$10 00 d’auiendu et les fluid, pour pêche 
ill ‘guh.
STANSTEAD.

— La commission scolaire catholique de 
Stanstead s'est adressée aux Fièrus du la 
Doctrine Chrétienne, les pliant de prendre 
L direction d'une académie commercial* 
dans cette localité. Une requête signée 
par Iss contribuables cut In 1 qu«s sera pro­
chainement présintéeA Mgr Paul Lulloc- 
que, pour obtenir la permùsion de construi­
re une bâtisse convenul Leur le site de l’an­
cien couvent et cuntier In direction de la 
nouvil'e institution aux frères de la Doc­
trine Chrétienne.
WINDSOR MILLS.

—Vendredidernier, M. Moise Girard, on 
contournant le coin de la rue| rèsdu couvent, 
Windsor Mills, est tunibé de sa voilure, et 
s’est frappé la tête sur un poteau de télé­
phone. Lorsqu’on le releva il était sans 
connaissance et demeura dans cet état pen­
dant plusieurs heures. Ou le transporta 
ensuite A sa résidence.

— William Bonnes a été trouvé privé de 
connaisssauce, dimanche matin, dans la bâ 
tisse des pompes du l'usine Canada Paper, A 
Windsor M.1D. Un médecin fut appiD, 
mais il expira avant son arrivée. Il 
était âgé de Uti ans. Le coroner, apièr avoir 
pris connaissance des faits, ne jugea pas A 
propos de tenir une enquête et donna un 
permis d’inhumation.

— Le conseil de Windsor Mills a accordé, 
sur division, les licences suivantes, A sa 
séance de lundi : Hôtel Hiver View, hôtel 
Grand Central, hôtel John Hexlcy et l'bô- 
tel St-Goorgus. Les instructions les plus 
sévères furent données au chef de police 
pour prohiber la jeu de cartes, empêcher li 
vente de boissons aux mineurs et après les 
heures réglementaires.

Que Pensez-vous de Ceci?
Nous offrons une récompense de 

Cent Piastres pour tout cas de ca­
tarrhe tpii ne peut pas être guéri 
par la Cure de Hall pour le Ca­
la rrhe.

F. J. CHENEY A CO.,
Prop., Toledo, Ohio.

Nous, soussignés, avons connu 
F. J. Cheney depuis 16 ans, et 
nous lo croyons tout-ù-fait hono­
rable dans toutes transactions 
d’affaires et en autant que lus fi­
nances sont concernées, capable 
de remplir toutes les obligations 
de la société.

West & Truax, pharmaciens 
en gros, Toledo, Ohio.

Wadding, Kinxax «fe Marvin,
pharmaciens eu gros, Toledo, O.

La Cure de Hall pour le Ca­
tarrhe se prend intérieurement, 
agissant directement sur le sang 
et les surfaces muqueuses du sys­
tème. Prix, 75c. la bouteille, ven­
due par tous pharmaciens. Certi­
ficats gratis.

Les Pilules de Famille de Hall 
sont les meilleures.

LAC M KG ANTIC.
Lu lau M -gantiu uni libre de tLce. 

Les liai eaux commcnecrout à ciroulur ouiit 
semainn,

— Comme nous comptions déjA dans la 
plupart du nos petites viRuh utiu institution 
dite ch kmhre du commerce, lu vülagi' du 
Lac Méganlic aura la sienne A l'avenir. Hi­
le a été organisé**, vendredi dernier, par L-m 
principaux cii* y>*tiM de l'endroit. HH** aura 
désignée smtH 1«* nom de “Chambre de Corn- 
meroe de Mt’gantiü et d’Agièi.” L'élection 
des premiers * tli -iers a donné lu réouTut 
•‘ntvnni : A. R. G •ndreau, iiré«ideiii ; H 
Il ward, vioe-présiduni ; R A. H Ai.kmc, 
**eoiéiuiio-tré-Miricr ; 1’. H. Keen*, J. W 
H:oiikley, L. Léve>*que, T. I.enmy, A. Les- 
pétauce, 1). 1’. M * bienni, J. H. Marceau, 
tnumbtes du comité. D.x incmhreH furent 
élu* A la ïéanoe d'organisation parmi le* 
qn.l* son t : MM. !.. N. Lapointe, J. O 
.Mai-Donald, A. H. M ai r issut t e, Dr G. A. 
Codèro, ete.

— Dépiti* qtieh|ueH jours, dea it génieur* 
sont A l'œuvre pour marquer le tracé de lu 
tiouvi 11 * |ign«* d** clmmin du fer qui sera 
construite de Rangl y, Maine, an Lac Mé 
gantiu.
GRANBY.

— Mil-* Rituelle *lu (iiosboia umI ik'lé-- 
tmHHer quelques joui h ch< z «nn jètu M. le 
Dr de Grosbois, de Knxton Fall*. ; elle doit 
revenir pour terminer m-h études.

- La construction de noire nouveau lin 
remi de poste uni la question du jour. L*-m 
travaux commenceront out te Humaine. Le* 
urohitccteH sont MM. DnsNault ut l'ageao 
du Québec.

— Dimanche lu '20, Ich nicmhrus du l'Uuion 
8t• JoHepli célébraient dignement la fête de 
leur Saint patron. Quoique lu temps ne ftY 
p.»* favorable, la Société hu rendit en cnrp** 
A l'église. Lu idi-hku fut chaiitéu par M. b 
curé (*11, assisté de ditniro et sous-diacre. 
Lo chœur do citant lit entendre 1* messe du 
second ton harmonisée. Un éloquent ser­
mon il** ciruonstauci- a été (Inttué par M. le 
vicaire Gingras.

- Nous pouvions voir, celte semaine, un 
ceiti.iu individu de cette ville s** proinuitur 
en automobile. Aptès avoir parcouru le** 
rues le* plus populeuses, la provision d’hui­
le so trouvant épuisée, la voiture cessa de 
marcher ; alors, notio homme nu trouvant 
encore loin du ch* z loi, du (s'atteler au vi-ln- 
oule, eu jurant contre co nouveau modo de 
voyager devenu encore moins attrayant par 
h-s applaudissements des curieux groupés 
sur sou passage.

Durant aaclelà du olnquunr^ amt
Le'* Siroi* (tnluiant tie Ma<tame Winslow" a M(- 
eu tinugu pur île* millit-r* «lo mères pour leurs «in­
fants pondant la dentition. Ni votre soinini-il est 
troublé lu mitt pur les pleurs et les cri* d’an en 
faut *|ui souffre «le hu dentition, liâtes vous de 
vous procurer une bouteille du “Sirop Culinunt de 
.Mudumo Winslow *' pour lu dentition îles enfant*. 
L'ütl cu-'lté est *un* égal, ot votre petit inuludo sera 
soulugé immédiate ment. Ayes confiance, (i mères, 
ce remède est infaillible. Il guérit lu dysseuterie 
<-t lu diarrhée, réguluri*i- l'outomur et les intestins, 
fait disparaître les ooli.|nes, udouett les liiimeur*, 
réduit lu* iiitluiiiinutions, ut do.iue une éuert<ie 
uo.n elle a tout le système en général. Le “ Sirop 
Calmant du Mme Wliodow” pour la dentition dos 
enfants est uKrèstilu au goèt et est préparé d'a­
près la prescription d'une des plus grundei célé­
brité* médicuk'H parmi le* feiiiinc-s et les nourrieos 
des Ktats-Unis. II est eu vente elle» tous les phar­
maciens, dans In inonde entier. Trlx 2.'* cents ta 
bouteille Koycx certains do demander le 
Stuoi* Cai.mant na Mas Winbuiw.

lYIARIAOliî.
— H * cetio ville, Ittnili doruior, A la ca- 

tliédrub-, M. iloHuph Crevicr, votif, employé 
.lu l'acifîquo Gattadiun, conrluisait A l'nttK 1 
Mile Hugéniu L. (TtiruHi. La bénédiction 
nuptiale fut donnée* pur M. l’abbé J. A. II. 
G gnuo, curé. L** déj«ftncr fut pris A la ré- 
sidt-ucc du b* itii | ère du la mariée, M. F. 
Biltngcr. Lus nouveaux époux sont punis 
dans l’avant-midi pour un voy. gn de noces. 
Nous I «ur (iffrons nos mi-illuui4H souhait* de 
bonheur ut d« prospérité.

— M l’abbé D tplin a béni, mardi malin, 
A la cathédrale, h muring', du M. Lotit** Jo­
seph Boisvert, tailleur, avec Mil*. Marie 
R ).-u DtJimu Biloduuti, lilL. du .M. Félix Ri- 
lodcau. Aptèi la cérémonio léligiuiise, lu 
déjeuner fut servi A la résidoncu du père du 
la mariée. Lus nouveaux époux ont reçu 
ilu nombreux H riulu-s cadeaux. Il* par­
taient lu même jour pour leur voyage du 
noues. Nom meilleurs souiiatts, de bonheur 
et de prospérité.

Z. P. CORMIER
Je viens de convertir tout le 

second étage de mon magasin en 
une

SALLE A OCCASIONS,
Où vous trouverez toujours des

Chapeaux, 
Chemises, 

Cravates. 
Bretelles, 

Etc., Etc., Etc.,
A DES PRIX AVANTAGEUX.

Venez voir au

NO. 131 RUE WELLINGTON.

BON MARCHE
BLÉ D'INDE EN CANNETTE,

3 boîtes pour 20 cents.

FINNAN HADDIE,
3 boîtes pour 20 cents.

FARINE POUR CRÊPES,
Gros paquets ; n’a pa.c 

besoin de levure ou de poudre à 
pâte. Gros paquets, 10 cents.

Tout ce qu’on peut trouver 
dans une épicerie de première 
classe,

i des Fris Raisonnables

R.
- EPICIER -

Estimé tournis pour 
toutes sortes (f impressions 
avec célérité.

-Y
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37 RUE DUPONT, Lachine

Hacon*. • a un reporter île •• LA I’AI'HII-” comni'Mit il avait soiiûeri 
île I Lpilepsie peiuianl huit tins et comment il fut guéri 

par les PILULRS HOL'O

M Ui *-l.« •r a ans bien i«*\ m| iis , el 1i|«*|niis P ftge île 5(1 11 n.s *|Ue snn cilat •l<*
Hkhit* alla il de 11 inl ru l>. . Dix 11 !iuiin- l'iiviii*L»nt leur à tour 1 Ml lié. satiFj anic*
m r ir HH b.- «MilaMeillll'lll ù - t’.s nmux 1qui île

uu | *11
aient de nlns * Il | • ! i h i ■

1111)1' , • Il il iu 1 «lire tout (II- Miit • • .|ii.* Il VI u Iiuiiiii-i- ûtaii l'iulcpt iu m* cL
su < i : il 1h'i: ■ Tl S l’I im ’.S 1» 1 CO N N \isf wri: 1 N-pll • huit Ion-
i*u* < amii 'I* u» < «• Mill 1 (luiitib et 1 1 en était 1IVIU lu u tumlni .lu -l.-llIV II • 1 ■ tro
fois par j,.*n 1 . • • (|liit \ U Slllis *1lii e, i-tuit piéjiuli«-iuhlu aux <-x* ivii *• .*,d i MU ires
qui' un < «•i 1 rial il** churn 1 ici. Au- i lu « •OMSvqin-nee *-nii*ll ut ii u'-v il d*li- ne
ta. < !.. pus n ai ! 1 v. r t t bieut i'*t 1 mis ■ «•I ich! ^ Fid iiiidoniiùiuni It lu seu!e |ie|«
|M-<- tivu q:..’il va it flovimt lui i- lait .1.- \ i vn; rc-Lut é iiurtuut. \ ivn- ! uli ! un 11*.*
1"» .knit -1lui* T Mill • ( i*!!!) - IV-iù ■ « stoniae iu- Inni'i i- lieu il ,i|ie 1.- diMili •urs «lu
<-.‘*t .- 1 ■ infa U -ut . lus 1 iiil|utnt i<* i\y a lu on 'Ml «li-V < linlient du |ilu*( u-U |l|lls- ii**i Ill-Ill*-- ,
su lu 11.: m • u 1 •" î lu­ -1 miluit l'nml V SH? ul il1 n'* ni finiuit |>uilei qu''u\<-« 1 n a un -U,* do
(lilTieuît 1

De r U 4 ll- 11 f 11 une, il * (ait const uiiiini-nt u liai ( u, luiijiMira un^cin , clui
r!ni il ù. 'is* pal'lftlt t.v |>* Ml.

1 n- in inclue n M* .IÙS. |Ml
\ru i

VI. 1l eut 1 enmir au\ na • lecins du lu ( *io
v,*« li* ub- M. M’D Il aii\:it *1 ll|*U Muent l*'ii rs KU "*••• •iidiiuiiiiiu •- , < t lui! mois
|*lu mill 4.1 Hit • • Mutr .L- sun mal1 iivni , 1 . uup lùlt-uiuiil di |*1 irtirs.

M L’i (*|)l 1 in • \uulait pus *-ic •ii •• â -u gtiéri-i •M. il u ci «nu il in\ i ilié. Mais
là miii ut* •na Ml .iii-i mois i|u il ts 1 ell nui luit e i-lllté, 'Ill’ll 1 ic ns • -u llllelll)

\ < s i-JU *1 tint* m niuilre l'uililisi* ni • iu |il II: put il 1 -a la be II -' r»»u«l dlune 1 ■ l’évi
ilrll**'. II*!lin il • ut ui*- i .,11.- Sii*S (î< Hieil -1'm-iu II l'I" '«•iiii«-ut ilu lui tout « «• qll il .luit
IIUV I'll 1 1. 1 - MORn

A us i . a t 1 lullin': 11 k *.**: nul aiit. «le (il'ai ir 1 |U(.* du ru Him 1 i ji n» »• l’ai ! usi ni ion
sui Mint*- tl<‘ îoiuplùl u ulllM'is-un :

■■( ikI J1' iiige ui i\ huit 1- n u« s nn'iu'us | u-lli lanl lu-''jiiolles j'ai SMIlffli-rl * le
CÎ 4 t ITI il 1 mnlmbe. 1 f-pil*r|ïsie , qua'ml j- Sllll aux déjieiis « 4| H ! nue elu-'ill
Ht JH • III ir iruai ir. *1 (OIIJi un sa ns n'-Miibi <|iiuiid je m •Il : c snitu ni au

.!«* m* rv ei 1 lil-IIV qui Ill'll llll!) .•lié â |n ■ 11,1111 lorsq.n* l'uni- |i < rdii t «nt
1 . je -*-i |S «•n mol le l e nil) de pm 1er, nu p• llll ut 1 •■(•si |kmii moi MU ' r\oir

uni ; ibu* :r à faire n uniiil re 1 iiiv li*>n|1),||( 1 SM II if n-ut l’uiiii-iii-it u d' PI
:- M()R( )

M . je le • JKiUITIli dire ans, •/ 1 e\i -ullereu d* ‘ l’Il.l 1 IS
if*) .1 IU! 1 ri < iiimni- •niice M-r: 1 ’"'"‘ell-a-m ol lus lll’l Mil g M* 1 de * e1 lu lui lii le
diu uppi lée I7-,.,I.-| >ie. qui. ' m’* li( IIUV | lus - r.iM’H
.-i . 1 • | mi.*- huit ; Il) ie Su iilinii- j, • me 1! iis sOU- lu- il. -1. • la

:* i icale Mi ro 1 i* ii’i'di’ei p. 1 uni lt tout• m’ iivuieiit l.,aile. Mon
lui 11 «K* • li iniutier, iiuatnt-nl 111 " ''•il. Il- U*'-. ul l*>U li­ 1- -m : . I- * -s a Unl(|klc

•hrti: DF. t t (N V- \ 1.' \ 'v*t 1 11 nient 11 lui ff&J» ent ur, et plu l lilt* s. < )n
iiiiiu- -nil IV kl t (Mît , je tulubnl u i1:1 s tic nui voit ktn -, C*1 • qui l*->. iimii t iV
e|VI * V, (1iir j(* lie 1 * I M. is |.il- h* "'“meut 011 ni,u* s alliiiciit m«- | klVIl

’nvais ni ■ -i île (P ml ili-s du (Ml*-. d(, |Tst«unine. ma di-u'• 1 ion ■ •• iinisnil mal
suniinvi II* tulti palpitlltifiiis. |'„fin, je II*’ *T< .vais P.-,- de'l'nir nvn*

■ |i.M -li-iii| i!;in d,i .'-II*'- (amililioliu. ,J(* nWilos ri.* tciit*r un (l*-i*ni*-r *. ni en 
” cunMiltniit. à b'iirr Ikii.-uiix, I*-: Médccinu do (A ('<.ni|Ntuiiic Médicnb* \*<>ir* *-t t-n 
' |ii<-ii. nt i*. uli*'-i «•ii!i*iil I* ‘l'Il.l I IS MORD A (ijoii.'d'bui, j'ni I» .it i.-fnrt ion 
"il*- pouvoir dire qui* ilcpuir cinq iik'Îb <* n’ui |sir un uin- .‘-•••nie iUt.i(|ltc. 'Ions
“ r.,< innux soul «li | iinu. je .-iii hi* n «xuimii- j(. n’ai jninni •’•I*’ d»- ma 'i**, je
“ 1 nn-*■ <•«• f|t!( \(-u\ H i<- Iraviiillç commu un juunc bonuiii*. L*. méd*cuis
“qui m’unt --i.-i.c p-n.lniit de nunci-s il Incline *-t n ^l(llll i é.i I sont ctoiiin''- (b- 
■‘ini ouiTi-un <|iir- i*- dois aux l’Il.l I I S .Mf)ll() et aux hmi -on t-ib *1* Mt’il* 
‘'1:1ns d* In t iu Mé*liinlu Moro.”

.1. IL RICIII-'R, !>7 . .n- du l'ont. Licl.inu

Il v.» huit jour- |i*'iiic (|iic ‘‘La l’idi'i*-” envovnit n • :o bine un (le s*- .*'
|ioi'ti-i l'Miii' ii-lcv-r, *1*- la iioncliu in'Tu*- de M. Richer, I- laits éi'uiic* • pluii 
haut, \olrc- |.•|'l<•-(•nlnllt a pu constat «-i |;i oinndciii' d’àniu ut lu liant mcritc 
pcisouiiul d<- c*-l i-m-i-IIciiI iit(»ycii, hmvu |)èi'(.', Lon i-poux, cl nr.lcnl tmviiillcin
qui n*' (Iclnniidt phi qu’uni, cl.* ->*, * '-• ! (|i|<* -s concitoyons. client. (F  
foir suri ont. - Ixituic pratiqius *ITii«-r. api*'- avoir c<>n-tali'- l'iix-ini’im- m-h i-■ 
taliii- i-iiiciit. |iioili jit-ux, lui nccoi-lent l*-nr hic iivirillno! l'ntrona-jiî pour que loUg- 
temps encore, -a vie *-t son travail ténu igiK-nt génêiuio.-uiont r-n fav<-ui *l*- n-s
1 lii-u:/-iteei -. I*-: .Médecins de In (Viiiipn. nie \ié< li*-n I*- Morn, i-iiv*-! lesqu* I-, dit-
il, sa reconnais nice sera éteriiulli* H sans borno.

Les HU LLS HOKi) ne sonl <nie pen* les lloninies
Les liomtnes qui von Iraient consulter lus Médecins de la COMPAGNIE ML- 

DICALK MORO et qui demeurent trou loin <1*. Montréal peuvent h- faire par 
lettre. Ils n’ont qu’à bien dire tout ce qui les inqiiH'lu et ils recevront -ails retard 

■ les renseignements aussi longs et aussi complets que si la consultation eût été pur- 
ionnelle. Tous les hommes peuvent écrire, môme ceux les plus -loignés. uicutiu 
raison ne saurait lus en empêcher, qu'importe leur instruction.

LKS l’Il.l’LHS MORO sont à vendre partout Si toutefois votre inarclinud ne 
les tient jais, nous vous les expédierons soit au Canada ou aux Ktats-L’nis, *•111 ré- 
ception dit jirix, 50c p »ur une boîte ou f2.50 pour six boites.

Faite- toujours enregistrer vos lettres contenant de l'argent.
A'ire—«•/. connue suit :

COMPAGNIE MEDICALE MORO, 
1724 ftue Sainte-Catherine, - - MONTREAL.

ON DEMANDE FERMES A VENDRE
Un bon AGENT pour Sherbrooke et les en 

virons. Bon snlniro. Position permanente ut 
territoire exclusif. Nous avons hoiih culture 
au-delA de 600 acres et nous cultivons des «s 
pèces spéciales do produits fort* do Kii**du, 
ainsi que toutes les variétés domestiques 1«.h 
mi.illuiires et les plus fortes d'arbres fruitiers, 
d’arbres d’ornements, d’artiris-eaux et do pom­
mes de terre pour miner. L^s marchandisus 
seroiit livrées au doinlcilo de la praliiiuo.

Pour conditions, adressez-vous maintenant 
S la

PKLHAM NURSERY COMPANY, 
Toronto, Ont.

la,* HousslKné offre en vente Ich doux fermes 
MiivHiitos, situées dans Htoko, h environ six 
milles do Sherbrooke. La première contient 
100 acres do (erre toute pi été & la culture, avec 
maison du plorru k deux étages, deux granges 
neuves do 30 x 40, bien clôturée, avec courant 
d’oau aux bat i munis. 2o. Une autre ferme de 
100 acres, dont environ la moitié hoiséo et lo 
reste en culture, avec bonne matHon et étable 
cl un ruiBseau, située a proximité d'uno beur- 
rerio.

Pour conditions, etc., «'adresser <k
JOàEPU LA VENTURE.

Stoke Centre, Que.

PRINTEMPS 1902.
NOUVELLES MARCHANDISES

Arrivant tous les jours. Des prix spéciaux seront offerts aux ache­
teurs qui donneront leurs commamleH it présents et prochainement, 
dans nos départements do tailleur, tapis et préiurts, tapisserie, etc.

ALFRED LANCTOT
MAGASIN A DEPARTEMENT,

67 et 69 Rue du Marché, - SHERBROOKE, - Coin de la Rue Peel*

5659



Le Remède le plus sûr est

Allen’s
Lung Balsam
(BAUME D’ALLEN)

II ne manque jamnis de putrir. un
RHUME ORDINAIRE un GROS 
RHUME et tontes les MALADIES 
DES BRONCHES.

Grandes bouteilles, $1.00 
Grandeur moyenne, 50c.

Petites ou grandeur d'essai, 25c#
Appuyé par tous ceux qui i’ont essaye

1 Au Bord de l'Abiiue.

ÜT

J

I
ETES-VOUS SOURD??

Tou» les cas <le SUBOITE ou d’OGElUE DI RE s- 
fo^rissent maintenant j.ar notre nouvelle Inveii- 
‘ton. Les s<iurils-niuets de naissance seul» sont 
incnrnW?». |.e< bnurdnnneinents d'oreVIecesterl inine- 
di.itrment. PGcrivez votre cas. Kzamen et c-i.n- 'il 
glatis. Vous poiive?. vous puÉrir citez vous A un 
coût relativement bas. 5C4USi!lr ttc.'»

ct:ic\r,n. ili.Or. Dalton's Aural Institute,

11 vous faudra peut—être du
Pôfm-XiUe?

Crampes 
I Harruéo

Pour 
Coupures 
Brûlures 
Meurtrissures

Toutes les Maladies 
D’intestins

Cent un remède qui guérit d’une routière 
l>roii>i>te et certaine.

Il ti’y a qu'un PAIN-KILLER.
Celui de l’SKRY I>AVie’.

Deux grandeurs, 25c. et 50c.

5!7.53>*“» Pour SAUVER de l'ARGEKT
(gy trv* * v-.+rt avoir la meilleure ina< liine ..4 

X>'1 Iik 1 .i< [irix du gro^. Acheir 1 
;1îwK|.|i,ra des mamil.toiurier». l'n 

‘ t,r, jit. Tous les (.ccessoire*
gratis. Séjours d'ess.u. Garanti 

pour 5 ans.
I 'K KMIRK ... J .10 00 pour $1 / .PO
Victok...... $40.00 pour $20 00
IIoiLiRSTnAi>$S5 00pour $22..*.0 

R Ocnsldson A Fils 32 Rue Eoundurg, Montrée.’ 
O'.ti 'gu» Illustré et CcttiGcats GR.\ l tri

.Fâ^gauvin-?^:^.1 ^1 ; ^
•--------—fl.............—■ , tic Colique, uVs**
HMiterie, (!entition douloureuse, etc.—Procure 
Je > tiumeile Ku veute partout 25c, la bouteille«

Lmpio) ment

Hazel)

comu

..

(.'•rieiiremcnt.
1 préparation»

, de coudrier (Witch 
tre ‘Ma im'ino chose’’ 

ui surissent facl ement 
ei'inent tic “l'nrool de 

irritant Pou sVn nert A 
si est mi poison si un Je

f r Ai

rc\ icndtont 
promptement ; la 
santé, retrouveront 
le sommeil, l'appetit 
et Ses force... s’ils 
font usage du

V ! U de 1 5M J f?

“Campbe L
I “CAMP3ELIT QUININE WIN

k. c s.MPitnLL & ch:, r.. •

oint

. tuiou bnmi__ ..
nn»sl 

son urlgl 
no qu’un

BANDAGE
DUNLOP

Aucun autre bandage n’c»t nurai 
parfait sou» tous rapport» au., c- demur. ^

Il n’est fait que du en ujtobouc le 
pim pur et de» meUleura ttmii'. 
flAux. par Ion JnbrUantH do pneus 
les jd us compt'U'ins et le» phi» 
i'Xp(5rlmontés--a’nprès le procède 
le plus nouvenu et le plu» parfait.

Bandage* Dunlop pour 
A ollure.% Automobiles et 
Blcyelo*.
Dunlop Tire Co.t Lltnl- 

i tecl* Toronto.128—1 kC

A-ùTV endu» et ajusté» par 1*. BIRON, agonc 
locale pour les bandoKes do voiture liunlop.

L’enfant se lianssH eut la pointe 
de sets petits pieds, chaussés de sou- 
lieis éculé», et, s’accrochant au liras 
tie l’ouvrière, répéta poui la troisiè 
me fois :

— IVtite mère, Tonton a faim...! 
Tu veux bien lut donner du pain, 
die ?

Sur le visage de la veuve, il y eut 
une fxpiession de souffrance infinie:

— Une minute de patience, mon 
chéri ! J’ai bientôt fini !

— T’as déjà till «/à avant !...
— Oui, Je sais, mais attend encort 

un peu !
— Quami Mad’leine viendra, alors? 
— C'est cela, lorsque ta petite sœur 

Madeleine rentrera de l’école !
— (.'a va être encore longtemps?... 
— Non, mon mignon, dans un 

instant.
La mère s’efforce de sourire en 

passant d’une main amaigrie dans la 
chevelure bouclée du bambin, puis 
elle se détourne d’un geste rapide, 
essuie une giussc larme tombant sur 
son pâle visage.

Obéissant, le petit reprend son 
crayon et trace sur l’ardoise de mill 
tiples arabesques, d'innombrables 
hiéroglyphes.

Mais ce divertissement tant anin 
j saut qu’il lui paraisse, ne lui fait pa» 
i oublier sa faim.

Bientôt les tiraillements de son es 
I toiunc amènent sur ses lèvres un gros 
soupir; sa petite figure blême aux 

; traits tirés, déjà marqués du sceau 
! de la misère, se crispe comme s’il 
: avait peine à retenir ses pleurs, et 
i inconscient de la torture qu’il intlige 

à la malheureuse ouvrière, le chéru­
bin redit :

— Quand Mad’leine viendra, n’est- 
ce pas, petite mère?...

Oh ! celte plainte navrante dans la 
bouche de cet innocent, la supplica­
tion de ces grands yeux dont le te 
gard se lève, étonne, vers lajveuve 
et semble lui repiocher de lui faire 
trop attendre le morceau de pain 
qu’il implore I

Du pain, c’est à-dire la vie !
Du pain !
Depuis dix huit mois qu’elle a per 

du son mari, Marthe Vernier a bien 
lutté pour en donner à ses quatre or­
phelins. Mais la lâche cal si rude! 
Et malgré tout le courage dépensé 
par la malheureuse, .malgré lea.veii 
lés prolongées.— les yeux s’usant 
sur îles élotïes sombres, les doigts 
se crispèrent sur une aiguille qu'ils 
m fout point avancer,— la misère 
n'a point taidé à entrer dans l’hum­
ble logis.

Partout elle a posé sa griffe dé­
chaînée, écornant peu'à peu,;empor 
tant l'un après l'autre, les derniers 
vestiges de l’aisance d’autrefois. Ma­
telas et couvertures de laine, vê­
tements de dimanche ont pris, tour 
à-tour, le chemin du Mont de-Piété. 
Et le peu de crédit dont jouissait 
Mme Vernier, du vivant de son tua- 
li, est complètement épuisé.

Journellement, la pauvre femme 
se trouve maintenant en butte aux 
réclamations piessantes d’un propri­
étaire qui menace de l’expulser.

Désespérée, elle a eu recours à 
l'Assistance publique, qui lui a ac­
cordé généreusement— il y a tant de 
solliciteurs ! — un secours mensuel d** 
dix francs...

Charles, son tils aîné,—un gamin 
de treize uns, apprenti chez un plot» 
hier,— crie des journaux le soir, sur 
les grands boulevards ; Edmée, une 
jolie et fiéle enfant, vend des Meurs 
aux abords des tbéàtrea.

Vains efforts qui ii’upporlcul qu’un 
secours insi üldaul !

Eu dépit de toutes les humilia­
tions. de tous les crève cœur, malgré 
sa bit voure, son énergie farouche, la 
mère infortunée ne parvient pus à 
donner à ses enfants une noumtuie 
si. ili jante.

Et, chaque jour, la situation s’ag 
grave, et la malheureuse se sent glis 
ser dans un abîme saus fond, un abt 
me où crouleront avec elle les chères 
créatures qu’elle est impuissaute à 
protéger !

C’est avec une détresse sans nom, 
une inexprimable anxiété qu’elle ré­
pond au petit Gaston :

—Oui, mon chéri, quand ta sœur 
revieudra de l’école!...

Puis, elle baisse 'es yeux sur son 
ouvrage, tire fébrilement l’aiguille. 

Cinq heures.
lies pus légers longent le couloir, 

attirent l'attention du garçonnet.
Il pose gravement un doigt sur si, 

bouche, prèle l'oreille une seconde et 
Jette un cri de joie :

— Mad’ieiue !...
Déjà la veuve est debout.
Non sans peine elle redresse sa 

taille brisée, traverse une partie di 
la chambre, s’arrête sanie d’un

éblouissement, passe la main sur ses 
yeux rougis par un travail acharné 
et enfin parvient à ouvrir la porte.

Uue m'guouue blondinette de cinq 
à six ans apparaît sur le seuil

— Bonjour, maman !... Bonjour, 
Tonton !...

Un baiser à la veuve, une autre 
au petit frère, et, gaie, insouciaute, 
l’enfant déclare :

— La concierge m'a donné une 
pomme pour manger avec mon pain 
Mais je veux partager avec Toutou. 
N’est ce pas, maman?

— Oui, mon enfant.
Et la mère se dirige vers un plu 

card, du regard sonde tous les coins 
des rayons, finit par mettre la main 
sur une croûte, la ca*8o en deux et 
présente un morceau de ce paiu des 
séché à chacun des enfants.

Quel régal !
Le pain n'est nullement savoureux, 

ia pomme est quelque peu “tapée”.
Mais les petits mordent à belles 

dents, ne s’arrêtant que pour échan­
ger leur appréciation :

—C'est lion, hein! Mad’icine?...
— l’our sûr !...
Pendant qu’ils mangent, la veuve 

a terminé aorr travail ; elle l’envelop­
pe dans une serviette, puis se retour­
ne vers les bambins :

— Il faut que j'aille vite livrer mon 
ouvrage...Soyez bien g**nti!s... Je 
ne serai pas longtemps et je rappor 
lèiai un gros pain et des pommes de 
terre pour ia soupe...

Heureux, les enfants frappent 
leurs petites mains l’une contre l'un 
tre, promettent de ne pas faire de 
bruit, de ne pas courir sur le palier, 
et la mère s’éloigne, descend l'esca 
lier aussi rapidement que h- bd per 
met »a faiblesse, traverse la rue et 
pénètre dans uue boutique de comes­
tibles.

A sa vue, une femme jeune et élé­
gante quitte la caisse, s’avance à la 
rencontre de l’ouvrière et l'aposlro 
phe d’un ton rude :

—Ah ! vous voilà n fin !... Kh 
bien ! je crois que vous y avez mis le 
temps !

Interloquée, la veuve balbutie 
quelque vague excuse; il lui fallait 
îles fournitures pour ranger ce jupon, 
et pour pouvoir les aduler, elle a dû 
terminer uu autre travail.

La cliente ne se soucie point de 
l’explication; elle hausse les épaules 
et demande d uu air didaig ieux :

—C.....bien ?...
— J ilnugé la binlure, une par 

tie d i taux ourlet, réparé la ceinture 
et fait de nombreuses reprises, 16 
pond timidement Marthe.

— El alors ?
— J'avais pensé vous demande! 

trois francs.
—Trois francs, pour une méchante 

réparation !... Vrai ! vous n’y allez 
pas de main morte '...

— Oii ! madame, proteste la pauvre 
Manlio.

— Enfin, je ne veux pas discuter ! 
Voilà votre argent!... Seulement, 
l’avenir, je me dispenserai du vous 
faire travailler!...

Sur ces mots, l’élégante caissière 
tourne le dos à la veuve, qui sort de 
la boutique en portant sou mouchoir 
à ses yeux.

Ses emplettes sont bientôt fuites, 
et il ne lui reste pas grand chose de 
la petite somme qu’elle vient de tou­
cher.

(Suit'’ et fin au prochain numéro.)

Au
Montréal, Nov. 1001. 

public.—Votre phnrinncien
est par le présent autorisé à rem­
bourser lo prix (l'achat d’une bou­
teille de vingt-cinq contins et de 
cinquante ceutins du Sirop de 
Goudron Garanti de Greene, s’il 
ne réussit pas à guérir votre toux 
ou votre rhume.

(Signé) The Lester II. Greene Co.

Cour à Bois de la Cité,
Bureau, 114 rue King, 

TLLEPHONE BELL 164

Toutour# à la ilI»posit.!oi! do» acheteur», boit- 
mou i t tu is franc secs, croule» et copeaux 
coc-, latte»» ot brindille». Livraison prompte 

K. K. PUKCOUUT
Propriétaire.

L’ouvrage '
Pour donner »all»faction, doit Ctro fait citl- 

cacomonL
Mes ouvriers ont te» capacités voulue» pour 

assurer l'ctllcucité.
Un contrat qui me sera conllé vous couvain 

era de ta chose.

Charles Lacey,
Haut de la rue Water,

SHERBROOKE.
Téléphone Bell 380. B. do P. Botte 430.

ETABLI DEPUIS 80 ANS

-

ÂVcgc tabic Preparation for As­
similating IhcTood and Regula­
ting Lite S tomochs and Dowels of

Infants a Children

Promote s Digestion,Cheerful­
ness nnd Rest.Contains neither 
Opnttn.Morphine nor Muicrol. 
Not Karc otic.

letajuo of OU! ■J'tl LL. 1112 \ JtE!!
J’urrpXm Sf<J. ~
*4lx.Saw* *
/fodalU Sat/J - 
Snitt Sffit *
Jh Corf uiuiit *
//.Vwa Sttd - 
Ctimfint Sugar .
IUiA/v/w» Haixr

Apcrfecl Remedy for Constipd- 
lion. Sour Stomach.Diairhcca, 
Worms .Convulsions .Feverish­
ness and LOSS OF SLEEP.

Facsimile Signature of

NEW YORK.

VOYEZ
A CE QUE LE

'FAC-SIMILÉ

DE LA SIGNATURE

----DE----

SOIT SUR

L’ENVELOPPE
DE CHAQUE

BOUTEILLE DE

Lo Castoria est rots on bonteilles d'ano gran­
deur seulement. Il n'ost Jamais vendu A la 
mesure. Ne permettes pas é qui que ce soit do 
vous vendre autre chose rous prétexte et snr 
promesse que c'cst “tout aussi boa” et quo cela 
“répondra tous les besoins.”

Voyez il ce qu'on vous donne 0-A-8-T-0-R-I-A.
Lo Fr:-
SiCiaiLXACT COPr Ur V/RAPPEF».

cijsr.wo
CtTCl:ptO

MURRAY & CO.
MARCHANDS DK

IV et)

LE

"Le sang divin de la vigne est frire* 
"de celui qui coule dans nos veines.*

Infiltre dans le sang la FORCE, la VIGUEUR, d la VITALITE
nécessaires pour assurer au corps una

SANTÉ PARFAITE ET ROBUSTE.
H n’y a pas d’Andmie, pas de Faiblesse, pas de PAleur qai puissent 

résister aux effets reconstituants de ce tonlqus menreiUau,
Boivin, Wilson a cik.,

Montreal. Can.
Seul, Agent, pour le Canada,

WEEKS, POTTCR COT* 
3C0 WA«HINOTOS 8T., BOST—.m» 

Stull dépositaires ass Tuf U^a.

Vins, Liqueurs,
EPICERIES, ETC.

t’’e»t maintenant le ionijiH do »o demander 
i(i mm» iiouvon» uchulor no» fruit» pour Noël,

A.Ü PLUS BAS PRIX
et do meillourc qualité. Ia répon»c. c’est chez WM. MUBKÀS & Cio., qui lu» vendront du­
rant ce mois,ü grande réduction. B» vendront 
le Italsin, lo» uroseillu» ot tonte» sorte» de 
fruit» au moins 2u par cent meilleur marché 
durant ce moi».

N'oubjler pas que la place pour acheter vo» 
Vin», Liqueur», i te., est cher. Wm. Murray & 
Cle. 11» > undent un

fin pur pour 70 cts, le gall,
3ÏJSS J&.'STEZ;-3L.E1.

WM. MUKUAY (UK. ne peuvent être 
surpassé»parle*btutprix. B»untie plus bol 
assortiment de

CONSERVES EN CANISTBES
qu'il» vendent toujours à l'ancien prix.

23 RUB KING,

Tour avoir un u:ui!']>ur,imoeil brillant, 
uu teint clair, un 1 on appétit, une bonne 
digestion, im sommeil réparateur, prenez

BRISTOL'S SeursaLpaLfillac
Oo remède réveille lo foio, stimule la 
circulation, rend 1 esprit lucide et amé­
liore la santé en général

Soixante an« d'essai ont di'ninntré que c’eut le plu* recommandable puitflcatcur du Bang qu! eolt
connu.

’•BRISTOL’S” est en vente chez ions les pharmaciens.

CEO. BELANGER & CIE.

Déménageront, vers 1er 1er mai, leur assertiment de meubles

SUR LA RUE KING,
Dans les magasins actuellement occupés par MM. BERTRAND & 
ANGER. Tout le bas de la bâtisse sera amélioré, de nouvelles vi­
trines y seront installées, de sorte que le magasin jettera un joli 
coup d’œil et sera surtcu4- propre «à l’installation des meubles.

MM. Bélanger & Cie., à patt la vente des meubles, s’occupe­
ront à les réparer, à refaire les matelas, et à poser les tapis.

Les ordres seront reçus à toute heures au magasin.

N’OUBLIEZ PAS LA PLACE ;

isse voisine in Ijueen’s Hotel,
R-UE ZKriUSTO-.

GEO. BELANGER & CIE.

Je dois informer le public qu’ayant 
agrandi mes chambres noires, je suis 
en condition de recevoir toutes sor­
tes de fourrures qui seront gardées 
tout l’été contre les mites, et assu­
rées contre le feu, à des prix qui dé­
fient toute compétition.

Téléphone Bell 62.

LOUIS A. CODERE
CHAPELIER, MANCHONNIER,

167 Rtifl Wellington - - SHERBROOKE, P. Q.

Le Gin Canadien-i
MELCHERS

Croix Rouge
Est plus doux a boire.
Plus agréable au gout.
Et meilleur pour la santé que 

n’importe quel autre Gin.

C’est le seul Gin
qui avant d’etre vendu a vieilli 
pendant des années dans des 
entrepôts du Gouvernement.
L’AGE FAIT SA------

SUPERIORITE.

Boivin, Wilson & Cle., 
MONTREAL 

Seuls Concessionnaires.

cam^iaaS

WEm
e»» uw

DPOTXIR,

ASSURANCE CONTRE LE FEU!
-A» 31-i Xu ID Z j\.

G. E. & C. K. FRASER
Agents Généraux d’Assurance.

LES MEILLEURES COMPAGNIES ET LES TAUX LES 
PLUS RAISONNABLES.

Toutes les pertes promptement et libéralement payées.
Bureaux: Maison Tuck, - SHERBROOKE. P. Q.

Telephone Bell 372.

Belle Terre a Vendre
Une des plus belles et des meilleures terres du canton d'Orfonl

.située h 5 milles de Sherbrooke, 10 arpents de Inrgcur »iir 12 de Ion-
gueur, bien clôturée en broche, aussi une clôture en brcche, de 10 ar­
pents, qui sépare le pâturage ; 40 acres libres de souches et de roches 
15 arpents en bon pâturage, trèfle et mil ; 3 arpents bien sernés ù 
arpents labourés et prêts pour le printemps ; pas de perte par ro­
chers ; 70 arpents en bois mêlé, il y a 500 érables (deuxième croissait 
ce). Une maison de 30 par 25 pieds littio en bois ; une autre maison 
pour un fermier, de 20 x 18 ; remise â voitures de 30 x 25, » 2 otages 
bien finie, avec portes â treillage ; écurie en pièces, finie au mortier 
de 30 x 20, séparée en deux, doubles portes ; grange de 10 x 30; remisé 
â loin de 30 x 18 ; poulailler de 30 x fl, avec devanture finie en lattes* 
cour pour volailles de 70 x 30; porcherie bien chaude «le 20 x is, avec 
râtelier pour moutons, 20 x 10 ; glacière et laiterie de 20 x 10, à deux 
étages ; remise â bois, formant au-delà de 220 pieds, le tout en ordre 
parlait. Il y a au-delà de 30 acres de la meilleure terre pour jardina­
ge. Il v a plusieurs sources d’eau. PRIX ; $2,500—$1,500coinptaiit 
et la balance payable $100 par année à 0 pour cent d’intérêt. 

S’adresser à

T. T. BLAIS, Sherbrooke
L’ASSORTIMENT LE PLUS VARIÉ DE

VOITURES D’ETE
Et des plus beaux styles et finis.

Nous avons les Kensington, Surrey, Mikado, Corning, wagons de 
route avec bandage en caoutchouc, Spindle wagon, Concord (boite 
piano), wagons d’ouvrage pour un et (leux chevaux ; Harnais fins et 
d’ouvrage, le plus bel assortiment des Cantons de l'Est. Couvertes 
d’été pour chevaux, Nettes (fly nets) en fil et en cuir, Fouets de toutes 
qualités et tous prix ; Valises, Porte-manteaux en cuir et imitation 
de cuir.

INSTRUMENTS GRAMOPHONE BERLINER.
Instruments Aratoires de Massey-Harris, tels (pie: Charrues 

Herses, Cultivateurs, Semeuses, Faucheuses, Râteaux, Faneuses, 
Moissonneuses, etc.

Venez voir mon assortiment pour rous con rainerr.
Ecrémeuses améliorées “U. S.” Machines à laver. .Moulins a 

beurre, etc.

CLARK GORDON, 132 et 134 RUE WELLINGTON, 
SHERBROOKE.

-.v -f ih jï
'Jv.p*5# y- . L « 4“! Si K *
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TOUS LES CAS DE

SURDITÉ OU D’OREILLE DURE SE 
GUÉRISSENT MAINTENANT

par aotre nouvelle invention. Les sourds-muets de naissance seuls sont incurables.

IHO m
VOYEZ CE QUE MONSIEUR I. DELMOTTE, DE CHICAGO DIT:

CniCAüo le S Juillet, .90b
The Isntnnation-at. Aurai. Clinic. nOfi La Salle Avenue, Chicaeo.

Messieurs. — J'ai souffert depuis une dizaine d’année» de surdité-complète avec bmiriionne- 
inents insupportables dans les oreilles. J'avais perdu tout espoir de guérison, quand un a»u
sn'a recommandé votre institution. . ,

Je m'en suis parfaitemeni trouvé, car après un traitement de quelques semaine» 1 appucniKw 
de v >s tympans, de concert avec vos autres remèdes m’ont complètement guéri. J entend» P' - 
faitemeiit bien maintenant, tes bourdonnements on t disparu, et je suis nus»i heureux <ij! un '.

Merci tKiur vos bons soins, et les résultats obtenus. Si tout le monde connaissait voire m- 
tution, il n’y aurait plus de sourds.

J’aurai soin do vous recommander partout. Bien a vous. TTtt
ÏW-JW Market St. EXAMEN ET CONSEIL , GRATIS.

VOUS POUVEZ VOUS GUERIR CHEZ VOUS
U. e, ^ un Pfi* relativement lias, et il n’est pas necessaire ** jt

que vous interrompiez votre occupation habituelle. ^
INSTITUT INTERNATIONAL POUR LA SURDITE, 596 U Salle Avenue, CHICAGO, ILL*

Nous recevons tous les jours 
des félicitations sur le magnifique 
assortiment de souliers “Escar­
pins ” que nous avons toujours en 
mains. Nous offrons en vente 
plus de quarante formes différen­
tes dont bon nombre sont à se­
melle épaisse et exccdente, à l’é­
preuve des trottoirs.

M0BE8ICY & MILLET,
Principaux Marchands de Chaussures.

COUVRE-PIEDS.
m înn excellent assortiment de toutes les qualités donmndées “ Hohey-coinb crochet,” fini Satin ^ 
Marseille, Nous sommes en mesure de donner de lionnes valeurs exceptionnelles parce que notre uu1110 
se assortiment est acheté directement des fabricants.

COUVRE-PIEDS BLANCS.

—E^Blancs de Rôles d’é­
valuation, en français et en 
anglais, d’après les formules 
les plus récentes, à vendre 
à ce bureau.

_ . /«i * • ttliUtîlIl Wf J-'LIUI £ KAJy O.UUf H SJ)*! .DU. ««iG'KDe spéciale, bonite qualité supérieure, grand assortiment toujours eti stock, pour lits ,1(
collèges, couvents, etc., $1.00 chacun.

COUVRE-PIEDS DE COULEURS.
Rouge et bleu ou rouge et blanc, dans toutes les grandeurs, pour 75e, 1.00 1.35, 1.50, 2.00 et 8J.-70-

T. BELANGER
145 RUE WELLINGTON.

Enseigne de la Feuille d’Érable.

492899

^


